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Paletots Doublés en Fourrure

OSCAR LOISELLE & CIE, 5SSSÊSÜ
128, RUE ST-DENIS

I'd. dell Est 446 Entre S?e Catherine et Dorchester

Quelques-unes des Maisons que nous 
---------------représentons----------------
Louis Roederer • Champagne , Reims 
Société Anonyme Dubonnet

\ in l onique . Pans
Boulestin & Cie . Cognac . C ognat 
Marie Brizard & Roger
V. Fournier & Cie “ Châtia une h/
A, Staub à Cie ( oguac I
Mackie (Si Co. Scotch :• Win,K llo-SF.” 1 Alt h
Stormonth, Tait & Co. • * )porto . Portugal I 
Société Anonyme des Sources St-Louis

Hau Minorais St- ) \>m\ fous YWhy
L. A. Price (Si Cie

Conserves Alimentaires . Bordeaux 

C. Brusson, Jeune Hâtes Alimentaires / illcmur

United Alkali Co, Ltd.
Lessives, Produits Chimiques, rtc , Liverpool

Notre assortiment <!»• Vins et Liqueurs Fim s est eonsi lé» «Me et \arie.
\ >a->t i\ sont toujour* attrayants. \ ,> liqinui.s sont garanti, n <*otis.

T t*t de à’intéiet «les marchand* <l’t>bLenir nos prix et échantillons.

L. CHAPUT, FILS &. CIE, Limit»
Epiciers en Gros et Importateurs Montreal

’* m

Costumes
POUR DAMES,

dans les Derniers M odèles

“ c?3 3 :
l'wet'dfi, Draps 

et Etoffes
l)K PIC KM IKK CHOIX

&

Patrons de Veste
$

Coupe garantie. Habits de 
soirée faits d’une manière 

irréprochable.

VonaÆ jutjvr par 
vous-tnomo.

I ju«• vous irez à

QUEBEC
>1 von- ton z ;i t-lre 
i'I'Ii ! t igc, et-MIVCZ le

IIOTEI

la site est idéal: Nuits avons des chambres tua 
guitiqm ment meublées, pourvues de tout le oon 
tort que requiert un hotel moderne -Kau chaude 
et eau froide, et téléphone Kell à longue distance 
dans cha«|ue chambre.

Ld« visiteurs trouveront le St-Louis de leur 
tpe'it. Notre table est surtout à remarquer et 
nous avons des concerts donnés r»ar un orchestre 
spécial tous les jeudis et dimanches soirs.

Si vous voulez goûter le repos et voua régaler» 
mettez-nous à l’épreuve.

ECOLES DU SOIR
I » -.les gratuites <lu soir, sous contrôle du gouver­
nement, sont ouvertes à Montréal et à IJuéltec, du pre­
mier octobre au premier mars chaque année.

On \ enseigne le Français, l’Anglais, le Calcul, 
l'Ecriture et la Comptabilité.

MONTREAL ET BANLIEUE
I •-école-sont sous la direction de M. J. Bergeron,
1 lu. iue Mentana.

QUEBEC
I- »v*»les sont sous la direction de M. l’abla* Th. < i. 
Uouleau, pi ’E oie N’ormah I

Entrepôt pur les fameuses Biti'jothèques à sec ions
“MACFY”

FOURNITURES DE BUREAUX
Un grand Choix

Pupitres, Bibliothèques, Chaises 
de Bureaux, Sofas, Tables, Etc. 

Tapis, Rideaux, Prelarts, 
Blinds, Etc.

Horloges et Cadres.

MEUBLES et LITERIES

Nos marchan­
dises sont de 
haute qualité.

Nos prix sont 
uniformes et 
marqués en 
chiffres lisibles

RENAÜO, KING & PATTERSON Liée coin^herinï
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Le nouveau Conseil de la Chambre.

Mercredi, 1* 
ÜUJ

février, les b res de la Chambre, a
l'assemblé:* annuelle, ont pris eoinmunieation du rapport 
des scrutateurs sur l'élection des conseillers. A l'avenir, le 
conseil de la Chambre s ra compo>é de* la manière suivante:

M. Armand Chaput. President.
M. le Ft-Cd. A. K. î .abolie, 1er V-P.
M. Adélard Fortier, 2èmo V.-P.
M. Georges Conthier. Trésorier.
M. \V. 1. Hotvin. Seerétaire.
M. Fs-*P»>. Foranger, avmat-eoiiseiî.
M. F. HourFonnière, (M*.. avocat-conseil.
M. Berfchiaiun * Arthur.
M. D'Argoncourt F. O.
M. Du oust Kmiiieu.
M. Daoust -F 
M. lKsmarteau Alexandre.
.M. 1 >e Toiinancour F. C.

M. Drouin F. lî;
M. Ktliier.D “pli.
M. I* iiiatrault Joseph.
M. F ri go n A. I*.
M. Garanti .1. O.
M. («ranger Al pli. A.
M. Gravel budget*.
M. Ilartly A. 11.
M. doid»ert S. IL 
M. Labreeque d. n.
M. Martin C. F.
M. Renaud Alphonse.
M. Tarte Fs-doseph.
M. Valiquette V. H.

1 u/res ni •’mb res du ronseil i i<in.

Anciens Préh U nt> : •
M. D. Parizeau.
M. 11. 1 ai porte.
M. doseph ( ’entant.
I ! "it. AIpli. I >csjardins.
M. Danoise Masson.
M. F. F. Geoffrion.
M. 1F A. \. Drauh.
M. P. II. ( atelli.
M. Faie Préfontaine.
M. O. S. Perrault.
M. Frédéric C. Fa rivière.
Am iens Vice-Présidents et Trésorier^ :
M. Guillaume Doivin.
Don. d. D. Rolland.
M. Alphonse Racine.
M. Fhalde Garand.
M. F. d. A. Survever.
M. A. V. Roy, FC.
M. d. li. A. Fa net ût.
M. Joseph Fort ier.
Président de la Chambre Syndicale tie la ( bust metion 
M. X. Simoneaii.

!h

L Oeuvre de la Chambre en 1911-1912

ut.urs prononce nor M. /*.-( . Lumière en omltnnf h 
fout*-vil pn siilenlirl de In ('luiwbre de Commerce,

I 1 1 février Pdl2.

Messieurs
Quand le t février 1S87 je signais coiiiiik1 membra 

fondateur h* régistra d'admission de la Chambre de Coin»* 
tnt-tve du district de Montréal. je ne soupçonnais pas qu'au 
j >m* llionneur me s rait fait d en être le Président. Aussi 
ne puis-je pas quitter < e fauteuil sans rappeler qu'a\«v mon 
tenue d’office notre Chambra accomplit son quart de siècle 
d'existence. Mcsh -urs ce n't*st pas l'heure encore de rap­
peler tout le passé? de cette assocatimi qui fomhc a la fin d - 
ISSU <*h devenue l'organisation tramai-** eominoreiale la 
plus puisante du continent américain, Cue oooasiiui plus 
favorable vous sera sûrement ménagée pour entendra ra­
conter cette histoire si pleine d'intérêt. 'Toutefois qu'il m** 
soit permis en passant de signal r que e est grâce a • -
giqtu j • r>évérance d'hommes dont notre Chambre s honore 
qu'aujoaid'hui elle peut dira qu'elle a voix consultative 
dans les conseils d** la nation, puisqu'il < st admis qu .il n est 
pas de grandes mesuras d'intérêt publie dont notre chain-

1
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i jut pris l'initiâti\eet (railleurs dos monuments qui ré*
- ! -1 r ri >n i aux âges sont là pour redire la grande oeuvre

• '!11î»li»■ p;ir notre Chambre depuis Ô an-.
>1 <•’<-! ü\<*<• un grand orgueil que je quitte la presi- 

'i ii' de votre eons il, rYst avrt* un plaisir non moins 
•ji.ni 1 ijiie je vois le choix que vous venez de faire dans la 

> r-.im d*•- officiers et d«s conseillers <1 * la (liatnbre. Il 
i : -iijN rfiu de faire l’éloge de ehaeitn d'eux après le 

o''moilinage l’estime et il * considération que vous leur don- 
n / t-n leur confiant la destinée de notre Chambre. Tous
- nt i on \ a i mus du grand rôle que peut jouer dans le pays 
ne 111 -111 ut ion de l'importance d* la nôtre et ils m» man- 
ni ont | e d'assurer à son action prépondérante la plus

, .i i ; de efficacité. C’est avec des hommes de cette tremjpe 
i pi la Chambre de Commerce accomplira encore de grandes 
i ho •> i|;ins le prochain quart de siècle.

.l'arrive maintenant au résumé des travaux de notre 
( ii mibiv au cours de l'exercice rpii prend fin.

LA LEGISLATION COMMERCIALE

Cm des attributions; d s Chambres de Commerce con- 
-i«te à j»résenter au gouvernement 1ns réformes et les mesu- 
i*i - les plus propres à, développer la production. Les Chaan- 
bn d.* Commerce sont connues des organes officiels du 
i . miner'.',* ( t en cette qualité elles mit le droit de présenter 
au ir».M\cne-meiit par voie ‘t'initiât ive leurs vues sur les 
’ 11 o \ i ' 11 s » iaeeroî t re la prospérité de l’industrie et du com­
merce. air les améliorations à introduire dans fouies les 
u mu ht - d * la législation commerciale.

Notre Chambre ne s’est pa< départie de son rôle et 
' Hiniii * les années dernièns elle a pris, souvent avec un sue-
• ' immédiat, l’initatiw de la législation de son ressort.

L bilan législatif de notre Chambre au cours du der­
nier exercice est assez considérable et te n’est que somma i- 
r nu ni «pu* j • le dresserai pour bien faire voir combien con­
st ’érable est l’activité déployée.

Ih s oublis d’nnrcjfisfremenl ties rom [Mignies

Tenant compte de la hume foi des compagnies et des 
indivi lu- «pii oublient d'enregistrer leurs raisons s<x‘iales. 
i i Cîiamhn» à deux reprises, en février dernier et à la der­
nière réunion du conseil, a recommandé au gouvernement 
d’amender la loi des recouvrements de pénalités pour non- 

M egi-t renient parce que souvent cette loi donne lieu à des 
; i us dont souffre le commerce.

/.( vole des compagnies

La Chambre a toujours considéré comme im,}>ortant le 
fa ‘ 1 "intéresser h s compagnies commerciales et industriel­
le- à la bonne administration de notre ville. C'est pour­
quoi elle a pris l’initiative de demander au gouvernement 
iuo\in» iai d.* lui donner le droit de vote par un de leurs re- 
i a (’'eut a ut -. Cette mesure ayant rencontré l’approbation

• u parlement, plus de 100 Compagnie- oui exercé leur non- 
\ Il • prérogative à l'élection du ]»r«mier février.

/.> taxes sor coin [mi g nies corn mentales

\ ire Chambre a de plus pris part à un important 
m um inon* en faveur des compagnies commerciales, en do- 
mand i nt au gouvernement d'enlever ou du moins de dimi­

nuer 1 impôt (pi elle.- sont obligées de payer au tié-or pro­
vincial. En même temps nous avons signalé la loi nlative 
aux responsabilités des accidents du travail, (pii impose des 
charges plus onéreuses aux patrons et qui met les compa­
gnies industrielles de notre -province passible de domnwgts 
plus considérables qu ■ des compagnies similaires dans d’au­
tres provinces.

Les agences ( om tnennolrs à I étranger

Le commerce du Canada se développ * considérable­
ment. mais (piel essor nouveau il pourrait prendre si notre 
pays parvenait à améliorer le système de ses agences com­
merciales à l'étranger. C'est ce que la Chambre a compris 
quant à peine se fut-il organisé qu’elle réitérait au nouveau 
gouvernement sa demande de faire consentir le gouverne­
ment impérial soit à reconnaître aux gotiv moments colo­
niaux le droit d'accréditer e-ux-mêmes leurs propres agents 
à l’étranger ou d'élargir le cercle de son progrès propre sys­
tème consulaire de façon à y admettre nos représentants 
coloniaux en leur attribuant exclusivement la charge de 
veiller à nos propres intérêts. Cette demande fut bien ac­
cueillie puisque quelques jours après on apprenait par la 
presse que le gouvernement fédéral avait cette question à 
l'étude.

La (dmmission permanente ht commerce

Encore une qinstion qui touche à l’améliornlion du 
commerce, c'est colle de l'établissement d'une commission 
permanente du commerce. 11 y a quelques années (pie notre 
Chamgre favorise la réalisation de ce projet. A l’arrivée au 
)*>ttvoir du nouveau gouvernement elle a cru devoir la met­
tre devant lui et ce fut avec succès encore puisque Monsieur 
le Ministre du Commerce a parlé de réaliser le voeu for­
mulé par nous.

l ue “gazette du commerce*’

Toujours dans le domaine du commerce la Chambre a 
fait une pnqtosition (pii ne manquera pas d'avoir de beaux 
résultats -i le gouvernement l'adopte. Ainsi pour protéger 
les fournisseurs et les créanciers des compagnies en forma­
tion, (die a demandé rétablissement d'une ‘‘Gazette lu Com­
merce” du genre de la “Gazette du Travail”, cette revu 
mensuelle, ou hebdomadaire donnera le nom de toutes les 
Compagnies nouvellement formées, avec les noms de leur 
siège social et de leurs directeur.-.

La fermeture de bonne heure

On est de nouveau revenu devant h* Chambre pour de­
mander d'appuyer un amendement à la loi de fermeture d<- 
bonne heure pour obtenir un troisième soir. La Chambre 
affirmant l'attitude quelle a tou jouis tenue s\*$t de nou­
veau prononcée pour la îib rté du commerce et a refusé* 
d’appuyer eet amendement.

' '- Ml - 4
Ta venir des meubles saisis

Depuis longtemps on se plaignait que les créanciers 
n’étaient pas assez avertis par le? annonces de la vente dos 
meubles saisis ; à cette fin la Chambre a demandé des amen­
dements ait code de procédure civile et ces amendent nt* 
ont été soumis à la législature.
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Sommaire des Lois de Concession
DANS LE NORD OUEST CANADIEN

Dans les sections paires (excepté les N'os 8 et 26) et non 
réservées des terres du Dominion dans le Manitoba, l'Albeua 
et la Saskatchewan. t>>ut chef de famille ou tout Individu mAle 
de plus de 18 ans peut prendre en concussion un quart de section 
d'environ 64 h. (160 acres).

La demande d'enregistrement doit ét’e faite par le deman­
deur en perso.me. A u:;o agence ou sous-agence des terres du 
district où la concession est située. D’enregistrement par 
procuration peut être fait A une agence sous certaines condi­
tions, par le père, la mère, la fille, le f:ère, la soeur d'un 
concessionnaire devant venir s'établir.

Le concessionnaire doit se conformer A l’une des règles 
suivantes du ’’homestead' :

la Résider et cultiver au moins six mois par année pendant 
trois ans;

2o II peut satisfaire aux lois de la résidence en cultivant et 
vivant sur une propriété personnelle d'au moins 80 acres dans 
le voisinage de sa concession. Une propriété en association ne 
peut se rapporter A cette clause.

3o II peut aussi satisfaire aux lois de résidence en vivant avec 
•on père (ou sa mère en eas du décès du père) si ceux-ci résident 
en permanence sur une propriété personnelle d’au moins 80 
acres sur concession enregistrée par eux dans le voisinage ou 
sur celle de leur fils.

Le mot «‘voisinage-’ dans les deux paragraphes précédents 
Indique une distance n’excédant pas neuf milles en ligne droite, 
non compris l’espace réservé pour les routes

Un concessionnaire voulant satisfaire aux lois de résidence 
en vivant avec ses parents ou en cultivant une propriété per­
sonnelle doit en Informer l'agent du district.

Un avis préalable de six mois doit être donné au Commis­
saire des Terres A Ottawa pour l'obtention des titres de pro­
priété.

W. W. CORT, Député Ministre de l’Intérieur.

L’homme d’Aîîaires
A SON' IM IMTHE sai nt BEAU TM I* 
l>K TEMPS IH RANT LA .lol RNKL. KS 
SK SERVANT 1*1 T Kl. KIM H *N K, IT 
IM M R LU.

4*üe ^Tcrryps Vaut de f

il il
N<>n ***ulemcnt notre ville, mai.* «l’autres 
villes, villages. *■*<•, à mille* milles à la rom le, 
peuvent être atteint»*** par le Tki.kpiionk, < «• 
qui sauve «lu tempe et «1»*« voyait».
N oublier pas «pie VOTRE TELEPHONE.
I»eut sor\ir |K>ur la longue diatanee. -:-

The Bell Telephone Company of Canada.

INTERCOLOHIAi
RAILWAY
DARK BONAVKN 1UKI

HORAIRE
Dimanche excepté. Ex- 

- m press pour St-Hyacinthe,
*• ™ Druitimondville, Lévis, Qué­

bec et stations intermé- 
pm /|f. diaires, avec connections

pour Rivière du Loup et 
stations intermédiaires.

express maritime

12.05

Pm Mm

4. 00

P. Mm

pour St-Hyacinthe. Lé\is. 
Québec. Rivière du Loup. 
Matapédia. Campbellton, 
Moncton. St-John. Halifax, 
lié du Prince Edouard et 
Sydney, samedi excepté.

Le samedi jusqu’à Ste- 
Kîavie seulement.

Dimanche excepté.
St-Hyacinthe, Drummond 
ville Nicolet et stations 
intermédiaires.

Bureau des Billets de la ville
130, RUE ST-JACQUES

Tel. Main 615

H A. PRICE, As». Agt Gén. des Passager». 
GEO. 8TRI BBE, Agent des Billets de la Ville

Ualiscs « « 
harnais 

Sacoches
tfc *

« t

Valises pour Voyageurs de Com­
merce, faites sur 

commande

BALHOKAL

THAÛC r.AH*

Selles, Couvertes pour chevaux 
Sacs de Voyages, Etc.

FABRIQUE DE

BlOC BALHO»AL-iî=—

Kie Notre Dami <Ht5t Montreal tan

Fumez les

DBMHIES

SweeT
CAPORAL
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AVOCATS

I H Archambault 
I A Koblllard, (J. Tl.

J. A Julien 
Jos. U. liérard

Mû

IV! Main :;_'40

AVOCAT
Trust A; Loan, 30, rue St. Jacques,

MONTREAL.

(iouin, Lemieux, Murphy & Bcrard
AVOCAT

Édifice Banque de Québec, Montreal
Su I G-.iiiu. s' K 
I» K Mur|.li> C. K 
Antonio IVn iult, l.l. I

lli'ii K I • •mieux. L K 
I T Itérant, e R 

I II Pitlnii. I? U !..

K W 111 b bard, C. H. Louis Boyer. C. R.
I.o j'3 (;>, sflln, I)C I„ lion. R. Dandurand.C.R

Conseil.

HIBBARD, BOYER & GOSSELIN
AVOCAT

m Main 1453 
'in Mu lu JO 3 5

INGENIEURS-CIVILS NOTAIRES

Ar:ham»»ault, Rob iDrtJ, Julien & Béra?o
AVOCATS et PROCUREURS 

15, rue St-Jacques, Montréal
I h|.'jib'iin M tm 7''.'* l VIre-*e télégraphique nie’ 

.< M Codes A B C A Watkilts

s |{«>u ud i n, (' Il 1,. J. l.nranK^r, O.K.LLD 
l a i: M (*.< ;rnaln, LL L. L. «lutrin. LL. B

B.-P. Raymond.

Beaudin, Lnranger, St-Germain.Gueiin&Raymcntl
AVOCATS

30, rue SI ,luri|ue», - - MONTItFAI.
TH lt'|| Main 6154-5155

Edmond Brossard
AVOCAT

Elude legate LeBlanc, Bsossard & Forest
Edifice du Credit Foncier

T* 1 Mam î 1 •"» 35. St-Jacques Montreal

PIERRE F. CASCRAIN. B A .ll.M.

TEL. BELL MAIN 3814

DE GASPE BEAUBIEN
B. Se. McGill

M. \*h S. 4. E — M. As». A. I. E. E.

Tél. Bell 1853.

Belanger &, Belanger
NOTAI R F S, COMPT A B L S E 

ct COMMISSAIRES
30, i ue, St Jacques MONTREAL
I.KAXDRE IIKI.WliKR. ADR 11. N BELANGER

MONTREAL
INGENIEUR

Spécialité : Electricité

72-73 Liverpool 6 London 6 Globe, 
PLACE D’ARMES, MONTREAL

Tél. Bell Main 874.

A. & E. LOIGNON
INGENIEURS 
CIVILS ....

17. Cote de la PLACE D AFfriES
MONTREAL

Tel. Bell Main Ré' d- m • ' V St I >.-m«
T. I St Louis 9-VJ

ROSAIRE DUPUIS, ll.l.
NOTAIRE

Edifice Trust & Loan
50, rue St-Jacques, MONTREAL.

Tél Bell Main 2785 Résidence: 4i)5 Duluth Est 
Tél. St-Louis 35S5

LUCIEN GIROUX
NOTAIRE

Argent A prêter, réglement de successions

43, RUE SAINT.GABRIEL. MONTREAL
Edifice ,■ -X ST-C11ARLES I.tée

Tél Bell Main 2344 Ré-i'ience: Est 3878
Maurice L uanger. l.L L Bernard Melançon

LORANGER II MELANCON
Notaires et Commissaires

97, rue Saint-Jacques, Montréal
Prêt d’argent Administration de succession*

JOS. PROULX I I.L 
Bur.-an du -<»i'

2887 Boulevard St-Laurent
fl
< £y
fl ?T- 

a -=-è
UJ - '

-J _t •_

112. rue st .facque», Montréal UJ

- i

~ f

! • ,15.11 Main 7 >91. R. s. Tel Bell West 37>.

Yvon Lamontagne, B.A. LL.,B..
AVOCAT

I' ..i-iireur du Comté I. il.- Ue 
i ouiim",i n < de l.i l our Siipêrit-me pour le 

I *i>t ri et d'Ottawa
s ut les x.durs du District d'Ottawa

Chambre 105. 52, St-Jacques, MONTREAL.

Kl Bd! Main 2279.

A. PAPINEAU MATHIEU
l»e la Swlété Légale Mullin & Mathieu

AVOCAT
461 et 402, fcdifice de la Banque d’Epargne

180, rue St Jacques, MONTREAL

Cable Address “Dondor"
I \ Kiu-i K x Bell I « lepluiiii M un 7>‘.»s

c«

Z - 
-J
D i 
< 
fl

<
fl 5

- s /•.- -r r

5 i *111t
C0 ~ . r. L - /
* ~ 5t c _-

?
1
uj

zo
X
(/)
UJ 
-J 
UJ
h

W I PROULX U B
Bureau du suit :

1226. B.iiilev4id St Laurent 
Tel St Louis 1760

PROULX (Si PROULX
NOTAIRES

K IMF IC h B.XXtJl'K N \ I ION \LK
99, RUE sr JACQUES Tel Bell Mai» 2959

Willi un II Cox Frank I McKeitt a i. B W

Stuart. Cox. McKenna & Walsh
Notaires, Commissaires, Etc.

(Milice Assurance Roxnie.

- : i -
152, St. Jacques, Montréal

c

Va. s > *5 W a a
% — m 3 g «
<a.ûumuï

« s:
Uîto

OBTENUES PROMPTEMENT
Dans tous les pcxys.

Pour renseignements, demandez le Guide 
de l’Inventeur, qui vous sera envoyé gratis par

MARION & MARION
Edifice «le I:> Banque de Quéi**->‘

U. Placed’Armes. MONTREAL-

C • Ubalde Garand Tancrêde 1». Terroir*

• I ! I ; \ Su 111 \ t 11,
v<' P.-V. Rougicr A. Décary

Rivet, Glass 6 Sullivan
\n <’>■'. 1» misters, Solicitor* and x'i>iinni.s>i.»ner».

Trust & Loan Building
SI. J.ime-Street. Montreal

T H . Main 7759

E. FABRE SURVEYER, C. R.
AVOCAT tr PROCUREUR

99, rue St-Jacques, Montréal
Correspondant» a New Yotk :

MM. DALY. HOYT A MASON
AVOCATS. 15. rue William

Rougier Freres
(Cle Incorporée)

IMPORTATION DE

PRODUITS FRANÇAIS
Maison d’Achat : 9. l’Iaoe tics Vosges. Paris

Siège Social :

43. rue NotrsDame Est. Montreal

GARAND, TERROUX & CIE
Banquiers & Courtiers

18, rue Notre-Dame Ouest MONTREAL
Prés de la Place d‘Armes

C. E. Racine & Cie
COURTIERS EN DOUANE

TEL. BELL MAIN 6899 & 7621

II, rueSt-Sacrement Montreal

-Hn

f
ar*s.\

à
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Lu ( h ambre et I ad n< u> isf ra I ion de hi Justice

1K- toutes K s classes il n'en est pas. je crois. qui soit 
le plus intéressé* que le commerce à la bonne administration 
des tribunaux. Le commerce a besom qu'on administre la 
justice d'une façon expéditive. Les deux cours de justice 
qui non.- intéressent le ]>lus, nous les hommes d'affaires, 
c'est la cour supérieure e*t c'est la cour tie circuit.

Tous sont unanimes a dire qu'une grande amélioration 
a été fait * à la Cour Supérieure; aujourd'hui l'a Iministra- 
tion d * ce tribunal est meux eoordonnée et sûrement plus 
efficace et nous en saurons gré à ceux qui sont les auteurs 
de ces réformes. Tel n'est pas le cas toutefois pour la Colli­
de Circuit, l/é.at des choses e-1 déq 1 ’ ’ à cette cour «t
c'est au point que nous évitons d'y avoir recours.

La Chambre de Commerce croyant que la nomination 
des juges additionnels apporterait un remède, a recom­
mandé au gouvernement de faire droit à la demande géné­
rale. mais il semble que le mal n'est pas seulement dans le 
manque de juges, il serait ailleurs; alors toujours pour 
favori d* h* commerce en mettant fin à l'imbroglio actuel, 
la Chambre a cru d voir demander au gouvernement tant 
fédéral (pie-provincial de faire une enquête sur l'a Irninistra­
tion de ce tribunal. C'est la seule solution qui reste.

LA Cl! AM RR K K T LES SERVICES 1TBLICS

Cne attribution des Chambres de commerce non moins 
importante que celle de préparer la législation commerciale 
est celle de s'occuper de l'exécution des travaux it d* l'or­
ganisation des services publies, qui peuvent intéresser le 
commerce et l'industrie t Is que les ports, la navigation des 
fleuves et rivières les canaux, la |(osto, les chemins de fer, 
le- routes.

La Chambre de Commerce n'est pas r stée indifférente 
à tant de problèmes qui sollicitent l'attention des h mimes 
d'affaires. You- n'avez qu'à juger de son activité dans cette 
sphère.

he l'ort de Montréal

Les grands travaux entrepris par la commission du 
port -mit poussés avec vigueur et avant peu Montréal, pour­
ra s'enorgueillir de posséder un des ports les mieux outilles 
du continent. Telle <*st l'observation que tous les mem­
bres du cons il ont faite quand le 3 octobre dernier ils eu­
rent l'avantage* sur une invitation des commissaires, de 
faire une visite du port à bord du remorqueur ‘‘Sir Hugh 
Allan". Notre port e*st aujourd’hui pourvu de voies ferrées 
nombreuses, d'élévateurs considérabl s. de* dragues puissan­
tes. de quais superbes et d'une solidité à toute épreuve. 
Tous ont admiré, la force extraordinaire du monte-charge 
actionné à l'électricité qui se» trouve sur h* quai Edouard 
\ Il et epii est capable de monter aux planchers supérieur- 
une charge de dix tonne-.

Mais la Chambre ne* s'est pa- contentée d'admrer et 
elle a travaillé à rendre le plus de services au commerce. «n 
ce «pii concerne le s facilités du port.

Lu jour on s'est plaint du mauvais état et du peu d'ac- 
commodati n du bassin de radoub, et aussitôt elle st em­
pressée de recommander au gouvernement de* faire droit à la 
requête des propriétaires de bateaux de navigation intérieu­
re en réparant le bas-in et en établissant un tariff pour le- 
bateaux proportionné aux piels cubes occupés par les na­
vires dans le bassin de radoub pendant l* s réparations.

I ne des causes du retard dan- la .raison des mar­
chandise? sur les épiais est sûrement le fait epi'elles sont 
déchargées d«*s navires et mis s sans ordre, or des plaintes 
mit été foi milices à cet effet et la Chambre s'eti est névii|»év. 
Elle a aussitôt demandé aux ( mpagnies maritimes de faire 
tou: leur pos-ihlo pour atvonmnnl r le commerce en classant 
d'une fa^oii plus rationnelle» toutes h*- marchandises sur les 
épiais. Le- compagne -mi: rcp»n lu dans 1»- sens désiré.

Lue epkstion (pii touche* cm eue au port. cV-t celle d s 
assurances maritime-. La plainte e-t générale ( lie/ hs ex­
portateur- et les importateurs. <>n tmuve trop élevée h*s 
taux d'assurances maritime*-, étant données les améliora­
tions qui (>nt été faites dans le port et dans le chenal et qui 
font du Saint-Laurent un»* des rouies les plus -mes.

La ( hambre a pris connaissance au cour- de* m »n ternie 
d'office d'un plaidoye r très juste d* M. C. \\. Stephens. 
Rréshlenî de la Commission du port, mi faveur d'un aiwii-- 
semc’it de* ces taux; la Chambre i pris aussitôt action et a 
manu mandé au gouvernement d faire droit aux plainte* 
formulées.

h't f.’oitfe «In Snint-Laurent

1 - travaux qui s* p uiisum ut dans le cln ual du 
Saint-Laure ni so.l de* plu- . n plus cemsidérables et notre 
pays peut être fi- »• ek* po--é*d»*r la plus grau !e route fluviale 
du momie». ( » race* au travail des brise-glaces du gouverne­
ment. la navigation a pu s'ouvrir plus tôt que» de* coût mm*; 
en effet il n'y avait pas encore* un navire océanique d'arrivé* 
qu le fleuve était libre de glace et les ImhuVs toutes {M>sé*os.

fui tentative a été faite* dans le but de barrer le Saint- 
Laurent au Long Saull ; la Chambre d** commerce vovaut la 
un danger imminent pour la métro)H»lc et se» rendant eomp- 
te que l'exécution d'un tel projet préjudice rait gravement à 
la navigation de* notre* fleuve en détournant les euux de* leur 
cours aehml. au rixpie de « ata-troph»*.- et d'inondations et 
que ce serait détruire tout s les améliorations qui ont été* 
faites entre* Toronto et Montréal, sur le Saint-Laurent, la 
Chambre de Commerce a protesté énergiquement auprès des 
autorités et le proj t fut abandonné.

Les cnn a mx

! a Chambre de* Commerce qui s'»*st toujours intéressée 
à la construction du Canal de la fiait («corgicnnc. a réitéré 
au nouveae gouvernement son voeu, qui est h* venu général 
(h* voir la réalisation de ce gran 1 projet.

/.'.s* chemins de fer

Les chemins de fe»r sont sûrement le plus puissant 
fact ur de dévelop]M*ment d'un pays et surtout d'un puv-* 
e* mmu* le* notre; le* C anada e»-t sur ce* pont privilégié e*t 
Montréal aus-i. Notre ville est le point te rminus de tous 
les grands chemins de fer; il n'y a epic le* Crand Tronc 
l’acifiejue. (pii fait exc ptiem; c est une anomalie epie* la 
('hambre a signalée à plusieurs repris»*, et il y a quelques 
mois elle la -rénalait encore au nouveau gouvernement 
quand elle lui demandait par un réxdut-m importante de* 
relier par un embrancln ment la métropole du pays au 
Transcontinental national.

La ( hambre ele Commère»* a cru devoir demander au 
gouvernement «le -cuin ttre à la jurisdiction »h* la C< until is- 
?ion des Chemins de f* r, Flntereolonial et tous les chemins

9472
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'!•' < • qui 'Mill 'ii propriété. L<* motif de cette démarche os! 
in- J i i.'t «•. A l'heure qu’il est un expéditeur «pii a dos récla- 
miii' i 'ii' ••! d« ' plainte? à formuler contre une ( ’onqiagnie d«*
< mi in :n <!«■ lcr peut en apjieler à la commission des chemins 
'I- 1er quand la direction de cotte conqMgnie lia pas voulu 
!< mi I in * j 11 ' i Me ; mais il n'en est pas de même de Kliiterco-

■ <Mi:11 ci de' autres chemins de ter du gouvoniement qui 
i>i i ni de prérogatives spéciales; c'est en vain qu'on se 

>1.1 ■ Ira de ces du mins de fer. la décision des dirocteurs
-.Mi' apjrtd; on espère qu'à l'avenir il sera possible d'en

...... . . a !a Commission de- Chemins <le» fer.
I*' h milu tui \ expéditeurs se sont plaints à not re Cham-

• « ig111■ it-' ( ompagnies de Chemins de fer retardaient, sans 
'iio'ii. m 11 \ rer le-» ma relia m lise' tpiand les wagons étaient 
ié'te !• ni ' coui\ I i Chambre a pris en mains la cause de
• I ' • \ro *)11eui " ci elle a demandé à la Commission des ohe- 
m11ii' de fer d'obliger les compagnies à livrer aux consigna- 
; .m ri*' les u a jolis tie marchamlists pas plus tard (pie 48 

i > m 111 • ' a pi»" qu'il' les ont reçus dans leurs et airs à fret, et
.i • i e i ,i ; ; t d'en agir ainsi, qu'elles soient obligées de payer un 
Md1 h >1 I rai- de Miivstarits i Demurrage1) par wagon pour

< m iiiîartl de vingt-quaiiv heure- comme le consigna- 
!.i if > -i obligé de payer aux compagnies un dollar par jour

i dfti< nt le-chars par sa négligence. Les Compagniesmit 
i'e g m 111> 111 eu incitant sur Its consignataires la cause de ces 

'aid-, mais la Commission des Chemins fera une enquête, 
i l«H alité. C'est ce tpie tous les membres admettront: or 

I ne mesure que notre Chambre est aussi heureuse 
dbiM.ir \ ii réussir, t 'est celle qui oblige maintenant lesooan- 
pajMiie' de ( lu min de fer à transporter la crème aux mènus

• oiidn iou< que le lait. C'est un gain <*onsidérable pour le 
« iilmateiir et le commerçant.

l a Chamitre s'est occupée (Tune autre question rela- 
11\e aux t liemius de fer. Le commiTce s'est plaint du fait 
«•ne ! e ' compagnies avaient fixé à cinq heures du soir la 
limite t 11 K ii re |tour la réception des marchandises à expé- 
li> ; . di- représentants des Compagnies ont fait leurs obeer- 

\ ,n <»ii' ; une rencontre avec eux à la Chambre de Commerce 
a » n [tour résultat de suggérer aux expéditeur? de faire 

I tir- exp« dit ions dans le cours de l'avant-midi.

Les ( 'ont pap ni es de messageries

L« ' « oiiipagnitv de messageries sont de précieux auxi- 
1 i .i i r« - du commoree. ptturvu quelles en comprennent bien

• ' mi:>“!'«*i>. La Chambre a eu à s'occuper tî'amen«er les
■ ■oinpagiiies de Messagerie à ne pas traiter d'une façon 
>l'patate les expéditeurs de l'tst du Canada au lénéfiee de
> . il X le l'ouest.

Lev Poste.<

Rôtir l'homme d'affaire la poste o?t un agent des plus 
• unit ', pourvu (piVile le serve bien.

I ne «les occasions où hCposto peut ivn Ire des services, 
c'e'i dan- le cas où les lettres ont été mises en îvtard au 
Bur a i Central, la Chambre ]H>ur remédier à l'ennui de ro- 
: a ni' piéju liciables parfois a suggéré aux autorités le svs- 
ieine -uivaut : l ue lettre mise au Bureau Central à Mont­
ra! dix m hints s avant l'expédition des sacs aux gares *]>our- 

\ ii qu'elle porte un timbre additionnel d'un cent in. pourra 
11 «• exp A liée avec le saie de malle ordinaire, une‘ÎK>îto spé- 

« J> «iexaut être destinée A ce service au Bureau central.
1N*nr popularisa* et faciliter Remploi des mandats f*>s- 

tnux la Chambre a aus-i demandé au gouvernement de les 
rem 1 r* négociables comme d« s effets de comment*.

Kn même t»anps elle a suggéré au gouvernement dfétu- 
di* r l'opportunité d'adopter de- tarifs tel> que* iviia qui sont 
en usage en Angleterre pour la transmission des Mandats 
postaux.

La Chambre qui avait demandé des améliorations à 
I il éel de? Postes de Montréal, a cru devoir féliciter le 
gouvernement d'avoir fait faire toutes les améliorations 
possibles pour la sécurité de la corres4 * e commerciale 
et la protection des grande intérêts (pii en dépendent.

Le trié phone

Le téléphone est à coup sur l'intt rmédiaire le plus pra­
tique de l'homme d'affaires: il lui rend chaque jour d.s 
services considérables et combien plus utile il peut être 
quand son usage est plus généralisé, son service plus con­
tinu. ses taux plu? uniformes. CVst pour i n arriver là que 
la Chambre de Commerce a demandé d’abord, que le service 
du téléphoiu* soit ininterrompu à la campagne les diman­
ches et les jours de fêtes et que les taux soient uniformes 
dans le< limites de Montréal.

Les lionnes Pontes

Il est bien inutile d'in-ieder sur l'importance |k>iu* un 
|>a\s d’avoir de lionnes routes; foutes considérations sur ce 
sujet seraient superflues.

La Cliambre a |x>ursuivi la réalisation de sa }mlitique 
et il y a (ptelques semaines encore après Bavoir félicité d'a­
voir annoncé son intention de favoriser la construction de 
bons chemins, elle priait le gouvernement fédéral de se 
I*endre au Voeu général en mettant au plus tôt son projet à 
exécution.

Hotels à ht Campaqnep2> % r**' ■*. -T
de crois que les hotels de la campagne peuvent entrer 

sous la rubrique des “servais publics" car hs hotels à la 
campagm» sont établi- comme les chemins de fer pour le 
public voyageur, et non pas exclusivement pour les gens de 
la localité. ( est ce que tous les membres admettront; or 
la Chambre de Commerce a voulu améliorer ce service pu­
blic des Hotels à la campagne; et à cette fin elle a proposé 
un amendement a la loi. Apres avoir considéré de nom- 
bn uses plaintes de l'état déplorable des Hotels de la Cam­
pagm*. elle a cherché la cause de cet état de chose, elle a 
appris que le système d'octroi des licences était défectueux, 
mi ce sens qu'il était souvent in juste. Ce sont b s conseil­
ler? municipaux (pii. dit-on. sciemment ou non. sont exfio- 
sf' à »*oin‘mettre les injustices au détriment du public vova- 
geur. Alors la Chambre a voulu être utile à tous, et èll« 
pixqwisa de modifier comme suit la loi concernant l'octroi 
«à - licence': Les conseils conserveront le droit de donner 
la lie nce ou de ne j»as en accorder du tout, en ee 
sens qu ils auront le droit (b* fixer le nombre d'hôtel? 
qu'il- défirent avoir dans leur localité respective, mais 
quand il s'agira de choisir le porteur de la licence, ce choix 
sera fail par des commissaire- «pii pourront être -tôt h* Ma­
gistrat de district, soit d(*s contribuables désignés par le con­
seil de comté ou de toute autre manière que le gouverne­
ment jugera à propos, de manière à faire disparaître la 
mauvaise intluencc qu exerce ou qu'essaient à faire subir le? 
Hôteliers de Campagne sur les Conseillers Municipaux.
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Cotte piopo.-ition de lu Chambre approuvée par tous 
Its voyageurs tie commerce a trouvé tie sérieux antagonistes 
qui ont préh ndu bien à tort que la Chambre commettait là 
un crime de lèse autonomie-municipale. Lue campagne 
lut même organisée dans toute la province contre l'attitude 
ce la Char e mais la Chambre convaincue quelle tra­
vaillait pour le bien public, n'a pas reculé tt a persisté dans 
son attitude. Depuis on a vu que la presse lui a été favo­
rable.

11 est à espérer que la réforme qu'elle demande triom­
phera finalement.

LA CHAMBRE ET LUX ST R CCT ION

11 entre dans le programme de notre Chambre d'aider 
de toute son influence le succès de la cause de l'instruction 
dans notre province, aussi ne saurait-elle se désintéresser de 
cette oeuvre national • entre toutes et si utile à toutes les 
classe* du pays.

L'Ecole des Hautes Etudes

1C toutes les institutions d'enseignement, nulle ne nous 
tient plus à coeur que l'Ecole dis Hautes Etudes et pour 
cause. L'Ecole est un véritable succès et je ne veux d'autre 
preuve «le ce que j'affirme que ee que j'ai pu constater moi- 
même lors d'une visite récente que j'eus 1 honneur de faire 
en compagnie de Sir Lonrcr Gouin, de quelques Ministres 
et autres hommes distingués. Cette école est sûrement un»» 
des plus .belles et des mieux outillées du momie «t notre 
province sera reconnaissante au gouvernement qui l'a fon­
dée.

En parlant de l'école dis Hautes Etudes, je ne saurais 
passer sous silence, l'intérêt que des membres portent à ses 
élèves qui sont en quelque sort * les pupilles de la Chambre; 
en cH'et à deux reprises deux de nos collègues ont demandé 
qu'on s'occupe d'aider ces jrimes gens à subvenir à leurs 
besoins en leur procurant pendant les vacances des travaux 
propres à leur état.

En passant je paierai un tribut à la mémoire de mon­
sieur C. E. Smith, membre de la Corporation de 1 Ecole des 
Jilautes Etudes, décédé au cours «U* l'année, et je félicite 
Monsieur d. 1*. Mullarky qui fut appelé à lui succéder.

L'Ecole Technique

L'Ecole Technique qui a ouvert sis portes en septembre 
dernier est un autre monument «pii redira aux générations 
future- l'intérêt que la Chambre de Commerce a toujours 
jKirté à la cause ce l’instruction.

Cette école où h* jeune homme pourra se spécialiser 
dans l'industrie‘Coniine son camarade se spécialisera dans 
le commerce à l'Ecole des Hautes Etudes rendra à notie 
population des services considérables, dont on connaîtra 
bins une génération toute l'étendue.

La Chambre et les Cniccrsités
L'Enseignement supérieur professionnel a mai aussi 

l'attention de la Chambre. C s grandes institutions que 
sont no® universités ont besoin de l'assistance de I ' Et at et 
notre Chambre récemment adoptait à l'unanimité une réso­
lution demandant au gouvernement provincial d'augmenter 
la subv ntion annuelle «pi'il donne aux Universités Laval 
«t McGill.

LES DIXERS-CAUSERI K>
Au cours de mon terme d'office la Chambre a eu deux 

diners-causeriis, qui grâce à la généreux* et -ompt lieuse 
hospitalité tln Oûième ont été donnés dans la salle du Mes» 
if s Officiers.

A ces diners, dis causeries ,*nt été faites, la première 
par M. A. d. de H ray, lo distingué directeur de l'Ecole «l«*s 
Hautes Etudes et la seconde par notre estimé et dévoué tré- 
sori* r M. Georges (lonthier.

M. t'e lira y a parlé en maître du rôle «pie sera upjiclc 
à jouer h ii licencié de l'Eeole d s Hautes Et mies <it avec non 
moins de «*oin|»éteuc«*. M. (îonthier. nous a montré quel heu­
reux «*t avantageux placement on [H>ut faire dans les obliga- 
lions.

LA EE DERATION DES CHAMBRES DE COMMERCE
En mai dernier lu Fédération lc> Chamhr s de Com­

merce de la province, une autre des fondations cd nette 
Chambre a tenu sa troisième convention annuelle a Duéheo. 
( V serait trop long «1 • vous dire tout ce qui .-'v est fait, mais 
je puis vous assurer «jtic cette fédération est un \eritable 
sums et qu'elle se développe de plus en plus. Elle -e coni- 
]iose actuII ment des vingt et mie Chambres le® plus impor­
tantes «le la province. Notre Chambre pout être fière de 
son oeuv re.

LA CHAMBRE El’ LES \L 1RES PROVINCES ET 
LE IRA N G ER

La Chambre de Commetee ne s'est pas contentée île 
s'œeup r «les questions qui se limitent à notre province; 
elle a voulu otriidro se- lelation-, et dans une resolution itn- 
port.mte dont copie fut envo yée aux gouvernements et aux 
Chambres de Commerce de toutes les’autres provinces, elle 
a voté une série d'articles qui pourraient faire la substance 
d'un traité interprovincial. qui aurait jour effet de rendre 
plus étroites les relations entre tous les citoyens de ce pavs. 
Cette résolution a tant plus à certains gouvernements qu'il 
a été suggéré de convoquer à Ottawa une conférence des mi­
nistres provinciaux. Ceci donne assez une idé * de l'impor­
tance de notre résolution.

A l'étranger la Chambre de Commerce du district de 
Montréal. * -t devenue l'intermédiaire néœssiiiv entre notre 
pays et les autres nations. Coiiihien de fois dis lettres nous 
sont jwirvcnms d«* contrées asiatiqms, d'autres pays fort 
éloignés d mandant ds renseignements sur les affaires «lu 
pays ou sur h*- moyens de nouer dis (dations avive nous. 
L'action de notre Chambre s'étend toujours de plus en plus 
au loin.

Lis finances. durant FanmV éoouhV, comme vous pour­
rez le constater que le rapport du trésori r. ont été très 
saîisfai-ante- : ain-i. }iar exemple, la lui lance de l'argent en 
eais-e. qui était de 1 au 1 r janvier lî*l I. a été por­
tée, cette année, au 1er janvier lîH’L à la somme de 
$o.iHS.tiî» soit une uugnmntation de $lîue*.l|. (Voir Je 
rapport «lu Trésorier }>our lis a u t ris détails).

D'autres sujet- fort inténssants comme 1 s richesses 
du pav-. oit une revue de la situation tVon«*mique aurai* nt 
pu von- intéresser, mais auraient trop prolongé cette séan­
ce.

.1. m «j - ourlant < lore * «• t • ntret en. sans n nier- 
ci« r cordialement nus collègue- «lu coucour> pré,-ieux qu'ils 
m'ont d nné, et auquel est dû une grande paît ht succès 
obtenu.



I, \ i ham 1:1:i: dk <ommkkck hr msriiirr dk mo.ntiikai. !
i-o- .If- rcmer-iem nts non moins since ns aux 

■ i u >u- «>nt ouvert si gum les leurs colonnes pour 
<• 'I • il »i rc ( 'hambre.

:!;ant le fauteuil je veux aussi paver un tribut
i <tii- ,i tous ceux qui de près ou d* loin ont ira-

• de la t hambre.
1 i- ■ -M t permis aussi, en terminant de rappeler au 

i m-, ceux de nos membres «pu* la mort nous a 
i- e l'année. Tous fur ut des amis de notre 

n-iii- i- 11 c <*ii sommes reconnaissants, 
o •• de i nier mot laissez-moi vous dire que ma iv- 

" • l*n -id'*nt ne veut pas dir ■ que je me désinté- 
! avaux de notre (.‘hambre. de continuerai 

a--.'du que (M>-sib|e à >.-> séances, et je vous prie 
. n i.'‘vouement comme pa»* le passé.

r.-uiereie* très sincèrement de votre bi< uveil- 
e, . i j. prierai maintenant mon .successeur, 

bâte iV ntendre vous faire l’expo-é de son 
sien vouloir prendre son siège.

L’OEUVRE A ACCOMPLIR
! -, ,• i h'tf ut, ru prenant son si*}(je le 1 ! février, fuit

I e.rpose tie son programme*

.1 . • - : —

! v , t « -m n, au commencement de ce discours, d“ 
1111. • i ma profonde reconnaissance pour { honneur 

' e e v i * 11 - me faites eu m'appelant à la ITésidene * 
< tie ( ommer.-e du DiSiiiet de Montréal. Ce

i !i m—e -Ingulicrenient le prix, à nies y ux. c'est 
■mmu..ie de \ms suffrages.

\ , - miment vfent s'en ajouter un autre: celui de la
• - me qn • j'ai toujours eue pour mon distingué pré-

\ ;--i suis-je heureux. M. l.aiivièrc, de vous re- 
... n que vous avez entendu faire par d'autres 

. *i ! *'• _it i. * - : Nous serons toujours honorés c. • vous
r a ms séances ; vous nous apporterez les iumiè- 

\ c i \ I erienee dans l'é t n le des quest ions qui seront 
■ ■ e - a m», re exanu n.

M i c - -i j jette un regard en arrière, je constate 
lie qui m'e-t léservee «I.* remplacer vos distingués 

t - -era lourde et a r vine, mais comptant d'n von e 
e !» - nouveaux «‘t amicus mecd-r s du (Vn-eil,

. . n. i ) ei- votre confiance et je travaillerai à mainte* 
i i mm! at mit de notre Chambre.
\ n.— am iens cellèguis du Conseil qui. av e moi. vien- 

• e : , m ev.ii le renouvellem lit de leur mandat, j adresse
- \i\. - félicitations, et je suis heurt ux de vous voir 
m mire place au Conseil : justie -a été rendue à vos

. - >;i;■ les membres de more corps et je les en félicite.
\ ; i t - nouveaux collègues, je souhaite n i il* cordiale 

; je puis 1 s assurer qu'ils trouveront ici la plus 
iMaiire de la nart des anciens qui - .ont prêts 

: - n !.■»• de leurs conseils et de leuî* expérieiie1. Car 
. v.tü- n aïs .apporterez l'ardeur île tout élément nou- 

\ u- feiez les interprètes d s besoins de vo- pro-
i \ edi ■- qui en dépendent, et des be* dns géné- 

' ; c oiiuk m e tout entier.
\. e- - ' s « vous ms • mes

' ■ : vous l'avez acquise à la tête de vos affaires.
uns attendu votre entrée à la ( hambre de Coin-

- r vous m: cujk r d* s questions ! intérêt gem ral. soit

dans e île grande institution de la Chambre de Commerce, 
>oit dans vos reunions professionnelles.

Je dois offrir au>si à Messieurs les journalistes mes 
renierciem nts les plus sincères pour le généreux concours 
qu'ils mm- ont prêté dans toutes les ectasions, et j'ose es­
pérer qu'ils non- continueront leur dévouement, eî je puis 
les assurer d'avance que le Président de la Chambre de ('-mi­
ni ree 'era toujours à leur disposition.

Je ferme maintenant cette parenthèse pour examiner 
uipidement les principale- questions qui intéressent le wm- 
m r. e, dont notre Chambre ist le j>orte-parole.

Au nombre des questions qui sollicitent l'attention de 
notre ( lia mb re, il en est d'anciennes qui n’ont pas encore 
trouvé leur solution et il en tst de nouvelles qui const it u nt 
p mr nous de nouveaux problèmes.

Pendant mon terme d office, je me ferai un devoir de 
«I inner aux unes • t aux autres toute la eonsi lération et tout 
le dévouement qu'il faut pour trouver la solution tant dési­
rés1. Piofon ’émeut convaincu du grand rôle que notre 
( hambre peut jouer, non pas seulement dans la Province, 
mais aussi dans tout le pays, il me sembl • que c'est avec 
fierté que chacun de nous voudra eoPaUirer à la grande 
oeuvre qui 1 nous incombe d'accomplir, dans les champs les 
plus variés de l'activité nationale.

Poi l? DKVCI.OPPPJÎ LK COM‘MKIî( K

Reprenant une question quelle a maintins fois mise de­
vant les pouvoirs publies, la Cnanibre proposera nie nou­
veau l'établis^ ment d'une commissi »n de commerce. Ce 
mov n sera un des plus puissants pour dévelopjier nos af­
faires.

Cette commission de tarif ou de c m me n e a sa raison 
d'exister parce qu'elle aurait pour effet de n n-eigner les 
marchands sur plusieurs questions i nt ér ssarPes. Comme 
vous avez pu le constater dans le- journaux, le Gouverne­
ment a l'intention de propos* r une loi. laquelle j'ose espérer 
sera sanctionnée. t cette commission pourra être formée }kip 
des hommes eh Pis lans les corps publies sous le control** 
du Gouvernement, et je n'ai aucun doute que si cette charge 
imper,ante pouvait être remplie par d - homrns eompé- 
teiits. elle aurait pour effet de travailler à obtenir des dé­
bauchés avec le- nouveaux pays. Les rapports que les mem­
bres d - cette commission foi aient au Convenu ment pour­
raient être rendus publies, et ce n'est pa- là une innovation 
politique, mai- plutôt une i lée pratique qui aurait pair but 
le dévcloppcmtnt des relations commerciales entr- les dif­
férentes enitr-Vs. Kl le pourrait aus-i s'occuper d * l'étude 
d.-- traité- internationaux et ses rapports, je suis sur. se­
raient appréciés par tous les b o nui tes d'affaires de notre

LA LKGISL \T|H\

Le domaine de la législation est celui où notre in­
fluences • - - .-si ’devons nous
avec plus «Par leur.

1 ( ,k!<’ '/fmü ih - lois > OlitîlH t't /'lie

l i piemière réforme qu nous 
* ’ ‘ e.ti n de nos Les commerciales

lis v'es la
J'ai déjà eu l'avan­

tage d mettr devant vous cette question dont voir sii-i- 
importan e pour que je m'u rête à \ * < dé­

montrer les services prévit u\ que cette réforme rendrait au

i

t
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t<i O. GON'i'MIt'R,
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H. II . Muxa i v 
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Comptables et Auditeurs

103.
TfffptuHit’S

Main

S I FRS XAVIER
.4 ilreite tett jraphùp

‘•r/o.V TL ET

Tél. Hell, Main 814 Bùti*>«M» “Koyul Trust” 
Chambre No 17.

L. A. CARON
Expert Comptable Auditeur

Commissaire (\ S dis districts de 
Montréal et de Trois-Rivières

107, RUE ST JA. QU ES
MONTREAL

Alex Desmarteau
Comptable auditeur

Spécialité :—
LIQUIDATION DE FAILLITES 

UOMIMl >MIS EFFECTUÉS.

No 60 Rus Notre-Dame Est
MONTREAL

J. A. Labrecque
Administrateur de Successions 

a de Propriétés.

CHAMBRE 2, EDIFICE TRUST & LOAN

JOS. BRUNET
Manufacturier et Importateur de

GRANIT A CONSTRUCTION. 
MONUMENTS ETC.

675, Chemin de la Cote des Neiges,
Tel. Bell Up 140» MONTREAL

Joseph Fortier Papetier

PAPETERIE MERCANTILE

Livres de Comptabilité, formules en fonds et sur 
commande Fourniture pour chancellerie.

Atelier de Typographie
Reglure et Reliure

GAUFRAGE. RELIEF ET CAMEE 

Encoignure Notre-Dame et St-Pierre. 
MONTREAL

Tél Boll Mfctn 4 4 4 Tél. Bell. Main 445

Tel.. Bell Main 491-

P. A. GAGNON
Comptable ( icencie

Chambres 315, SIG et ."SIG,
t dilue Banque Quebec

II. PLACE D'ARMES
MONTREAL.

L. THERIAULT”
Entrepreneur de Pomper Funèbres 

et Embaumeur
24 et 2o ST IklIAIN 355 C1MKI:
Tel. Bell Main 1390 Tel. Bell Main 3514
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li. Beauregard
Kilt repreneur Gene ml

70, ST-JAGQUES

MONTREAL
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GRAINES DE CHOIX
Pour ’lanlins H I Vrmrs

Eugène Prévost Rodolphe Bédard

Prévost & Bédard
tXPtklS COMPTABLES, 
Auditeurs et Liquidateurs

Edifice Live, pool and London and ltb.be.

Té Main î ;i 112, rue St. Jacques. Montreal

ERNEST LEMIRE
Importateur et Marchand

I>K HOIS I.T niAKBON 
EN GROS ET EN DETAIL

963. rue St-Jacques, MONTRÉAL
Succursales:

Coin St-Denis et Carmel
Toit phone St-Louis J! 49

208, rue Guy
Livraison dans toutes U*s parties de la Ville 
sans Chartres extra.

i «raines etc I ôgutiies • -t de FU-urs 
de t<mte» *<»rles. Arbres Frui­
tiers et d'ornement. Outils et 
Accessoires de Jardinage.

I atalojrue lllustr»- GRATIS sur demande.

ih’ITV & i-iaau son
i. h.■■ i ■ h.■■ i Marehands-Grainiers

Etabli en 1882 38 Place Jacques-Cartier, - MON I REAL
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Tél Bell Main

J B. I). 1 ejraré
Courtier en Immeubles

II, rue St Jacques, MONTREAL
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LA BANQUE PROVINCIALE DU CANADA
■■nn'«Hn*jnr wMMnHHanrvrap’ —

I ’ \ - ♦ ■ 11111 ! «'* « • ( ■ il-.' cm 1«- Annuelle «les Actionnaires de la Banque l*ro\ im*ia!« du Canada a cu lien hier an Bureau Prin- 
- • <> .1 iianqitc, 7 »*t 9 1‘laee d’Armes.

M<■ii'.i.-iir It. Laporte. président «le ht Bampie a «*té appelé à présider LAsseiiibLV et Monsieur Tancrède Bienvenu, 
an! < >■ ’ » i •'* i ■ : » ». agissait eonttne Secrétaire.

I i t if a t présents :
M M II Laporte. \\ . I’. Ctirs’ey. lion, la.iiis Ih auhien. <5. M. Bo-worth. Mph. ïïaeine. L. .1 O. Beauehemin Sir Alex

i a "i i. itoeteur L. I*. Lachapelle. M. ( hevalier. II. tî. Lajoie. \. S Délisle. Sear«fent I’. Stearnes. Tancrède Bienvenu W. B.
'l i a \ I I rifron. représentant les M M «le Saint-Sulpiee ; .1 ( Iteaichamp, représentant la suce. lion. Chs. Wilson, 

'•a i ! ! )' Serres. .1. T. IL l.auremleau. Trefflé Bastien, Thomas l*r 'font a i ne jr. .1. \V. Blanehet, I. .1, Beauchamp. ( Its. 
la a M '.!<•( affrey. r»*présentant la se.ee. .las O'Brien, .1. B. Baidargeott. «*te.. etc.

- ra; j «. r ? «les Administrateurs. )«* Bilan Général et le < ontple des Profits et Pertes, ainsi que le Rapport «les Cont-
iii ■ • < i iise.irs se lis«Mit comme suit.

Rapport du Conseil cl’Administration présenté aux Actionnairss à l'Assemblée Générale Annuelle, le 24 lanvier 1912.

Ml >s | | | ps,

\> • i\ «• ns l'honntMir «!<• vous remlr«* compte <h*s opérations <l«' la Banque et «le leurs résultats jxnir l'exereiee 1911.
« . i «• v• • i eie«* dont |«* cours n'a été troublé par atieun événement imjHir’ant a été l'tin d«*s plus pr«»fital»les depuis la fon-

■ l;i i i-.t: <I*• \ ■ »t i «• i nst it ut ion.
I i l ijh'i! appert au Bilan. les «lép«ôts confiés à <*ett<* Banque s'élèvent à prés de neuf millions <l«* dollars. s«dt une aiifT- 

iiiciii.'it mi d. deux millions et demi sur l*au 1910. et le total «les ohlijrutions au publie au .’>1 «lée«*mbre s’élevait à la soumit1 
.I.■ - 11>.'.t.s..".t.'.ai fuiitrc $s 159.542.87 à même «late l’an dernier. Cette auunumtat ion s’est accomplie «*n maint«*annt les 
p< n,.-n «•- .'\«r«*s appliques avec la prudence si nécessaire à une Bampit* «l«* dépôts. I>«* fait, vous eonstatere/ au Bilan
<i n. |.:• i t ic notaire «le l’Actif immédiatement réalisable représentant 55 p.e. «I«*s oblitralions au publie à laquelle l’on peut 

..!> : 11 » ' • •. « i « * 111 ajout«*r l'item «h* $1.057.998.69 «pii se compose d’Kffets Munhupaux et autres, «-t dont la réalisation en es­
t-rai î ri'hi t iv entent fa«*ih*.

Mu lu ré «•« • 11 «• réserv** considérable «h* Couds en cuisse «*t «*et1<* pro|H«rt ion importante «le FActif investie ou prêtée sur 
i : m i . 111 ie dYHVts de tout r«*|H»s «huit le rendement est nécessairement b«*aue«mp plus has que «*«*lui obttmu par l'escompte

■ i. p ; i pur ruin mcrcial. l«‘s lvénéfiees de l’année écoulée s’élê.ent à la soumit* «le $184.598,58. Nous est imons que ce résultat 
. I I r< ;i t i - fa i sa lit.

Suivant la n»étho«le qu«* vous av«*/ toujours approuvée, nous prélevons sur ]«*< bénéfices «le l’année une somme pelai i- 
m. m . . >n-i«léra *le j h u i r !«■ niaintieu d«*s nouvelles sueetirsa les. et nous avons aujourd'hui le plaisir «h* vous fain* part 

m i\. !a i«< I net ion «l«* eet te année, «•♦* eompte «1«* frais de premier établissement est déjà complètement amorti. Votre
i : ;, 11 « t m « - . . > 1111 « t « * doue maintenant II sm*eursales et Agences ét aldies dans les Prov iue«*s de (Québec, Ontario «*t Nouveau- 
I'.m lowiek « i pas un eentiii n«* figure à l’Aetif représentant «l«*s frais antérieurs «h* premier établissement.

« .....me par l«* jmssé le Bureau ( hef *“t toutes les sueeursales «!«* la Bampie ont été visités par les Insp«‘ct«*urs «lurant
" ; i r • « « '•«•. ri un rap|M>rt spécial a été présenté à l'Administration dans chaque cas.

—< • i u i n«*s h«*itreux «h* reinmveler i t* i l«*s é loues que nous adressons tous h**; ans au (îérant («énéral. aux Inspec- 
î. i i r -. aux (îérants de nos Succursales et autr«*s Officiers et Km ploy ês <l«* l’Institution.

I . Rapport de Messieurs h*s Comniissaires-Censenrs va vous être lu turns tenons à vous faire part des services siutia- 
. i rmiih à la Banque par «•«■ Bur«*ati «1«* Contrfde «h* \«»tr«* département des Dépôts «rLpari*n«*. «‘es M«*ssieurs mérit**nt tous 

11« i - i i inei « i«,m«‘nt s.
pour Messieurs l«*s Administrateurs.

(Si^né) Il LA 1*01 JT K. l'n'siili nt.

LA BANQUE PROVINCIALE DU CANADA
PASSIF RAPPORT GENERAL de la Banque, arrêté au 31 Décembre 1911 ACTIF

I :, 11,.t _ ,|r !.i Ihimpie «*n «dreulat i«m...............................$1.109.468.00
li |». a- fourants m* p«»rtant pas in-

, ......................................................... $ ; .920 280 96
|i j..;- .l'Lpamiu- portant intérêt. . 6,600,767012
I » 11 . « t x » • u t r-'| >on«lu ut s eurtqiéens. . 924 666 54

9.4 45,71 4. S2
I » i, i. 11.1. - mm rée’amés. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . S17.14
I» . i. |. -1111 e 11 i uu'st ri«*l payabh* le 2 janvier 1912. . 12.500.00

I .a - ««bliyations au publie......................................
I *•' ’.............................%...............................................
au eomptt* de Br«*fits et Pertes....................

L» Mis ;,*»«> 96
$1 non.ooo.oo 

12.465.19

Or, A firent. Billets d«* la Puissance. Billets et
Chètpies d’autres Banques. «*îe.............................. $1.582,09.5.15

Dépôts «laits les Bamptes Canadiennes. Américai­
nes «t Kurop’ennes....................................................... 667 554.72

Dépôts au <»«»::vernement Fédérai, en uaru,,tie de
la eireulation.................................................................. 52.000.00

Kffets Publies. Municipaux et autres autorisés
par la loi............................................................................ 2 0Ô7.998 69

Prêts à demande sur actions et «lêlventures. . . . 5.192 011 51

$7.5’»t 4.07 s.',
Billets escomptés courants et autres valeurs. . . 4 159 4 48.64
Bil'ets promissoires passés dû- ( pert«*s déduites) 1 1.954.84
Propriét-'s K«»neières autres «pu* les Bureaux d«*

la Banque......................................................................... 18 sî8 s
CréaiH*es h\ |M»tliéeair«*s sur imtneubl«*s vendus par

la Banque......................................................................... 14.512.97
Edifices «U* la Banqm1.......................................................... 525 ooo.OO

j

$12 080.1*95.15 12 !■**■! 995.1 5



LA C HAMBRE DE COMMERCE DU DISTRICT DE MONTRÉAL

Dt. Compte d«t PROFITS & PERTES au 31 Décembre 1911

1 >ix ultMuk 
le 1er 

l)i\ idende 
le 1er 

I >ix idende 
le 1er 

Dix idende
| KIV«1 11

No 29, 1 »
avril 1911. 
o 30. l 

juillet 1911 
No 31. 11 

octobre 1911. . . . 
No 32. 111'' crédité 
<* aux actionnaires 1

EN MOINS 
pa.v

pux -• 

payé

aux actionnaires
$ 12.500.00

aux aet iontiaires
12.500.00

aux actionnaire*
12.500.00

le 31 décembre et
e 3 janvier 1912. . 12.500.00

*t autres jmyces

|M»ur

Taxes Provinciales. Municipal*
durant l'année........................

Réduction sur Ameublements, et Allocation
le maintien des nouvelles succursales. . . . 

Pour la création d’un "Fonds Cintingent S|»éeiar
au soutien «le l’actif généralement.................

Porté au Fonds de Réserve le 31 décembre 1911. . 
Balance au Crédit de Profits et Pertes le 31 dé 

eenibre 1909......................................................

S.14S 31

27,461.56

25.000.00 
75 000.00

12,463.19

Jf 19S.0t3.0li

Profits du Bureau-!'In*f et des Succursales de la 
Banque, déduction fuite des frais d’Adminis- 
tration, intérêts sur dépôts, pertes et jxertes
probabk*s............................................................................

Balance au Prédit du Compte Profits et Pertes au 
3l décembre 19 U)...........................................................

* ! M

13

Cr.

39S..V

7 4.4 '

19". >73.et»

COMPTE-FONDS DE
Au « redit da “FONDS DK ItKSKItVK’’ le .!1

i Si** né » Ta nerède 
<é

Bienvenu, 
rant Cénéral.

RESERVE
Dee. l»m.............. ÜlSOtt.OOO.OO

Vérifié et trouvé exact.
(Signé) .IDS 11. i IlOQl ET.

Comptable en Chef.

RAPPORT DE MESSIEURS LES COMMISSAIRES CENSEURS
Présenté à l’Assemblée Cénêrale Annuelle des Actionuuircs. le 24 janvier 1912.

MESSIEl RS LES ACTIONNAIRES.
Nous avons 1 honneur de vous rendre compte du mandat «jtii nous a été confié pour Tanné*- «pii finit.
.Nous axons fait mensuellement la vérification des valeurs qui garantissent les emprunts faits à xotre Baïupie, ceux 

représentés tlans le Bilan jsir l'item "Prêts à demande sur actions et dében tu res”: nous axons aussi xérifié les Effets pu 
blics. Municipaux et autres appartenant à la Aauque et acquis com me placements. Le montant réalisable à demand* 
ees xaleurs et prêts, ajouté aux argents en Caisse et en Banque, s'élevait en tout temps à la somme prescrite par vo» 
elements. |M»ur répondre aux exigences possibles des déposants, à saxoir 50*', *k*s dépôts «TEpargnes, base sur luquell»
|H»se pour une large part la confiance qu’inspire justement votre institution:

C’est avec une vive satisfaction que nous constatons un nouveau progrès remarquable «Intis l’activité de xotre Banque 
et dans les résultats obtenus au cours de l’exercice écoulé.

Votre institution est administrée avec zèle et prudence, la Direction merit»* toute x> tre confiance.
Pour l*»s Commissaires Censeurs.

( Signé » \. I \COSTE. Président.
Après les résolutions d’usage offrant des remerciements aux ! oninnssair»*s-(’diseurs, au «iéraiit Cénérul et autres « » f f • 

eicrs de la Bamjue. l’élection îles Directeurs »»ut lieu:
Sur proposition de Monsieur .1. T. R. Laurendeau, secondé |ku Monsieur < har Bruchési, un seul bulletin «*st *léjx>-• 

contenant les noms d«*s mêmes Direct»*urs pour l’exereiee courant 1912. et Messieurs les scrutateurs dûment nommés à l’as­
semblée déclarèrent les Messieurs dont les noms suivent élus Directeurs : II. |.a|»ortc. \\ . F. Carsley. lion. I«ouis Beaubien, 
(î. M. Bosworth. Alph. Racine, L. .1. O. Beauehemin »*t Tancrède Bienvenu.

On procéda ensuite à la nomination d**s Commissair»>s-Ceus«*iirs.
Sur proposition tie Monsieur Thomas Préfontaine, secondé par Monsi«*ur 'l’refflé Bastieii . s Messieurs suivants sont 

élus Commissaires-Censeurs pour l'exercice 1912. savoir: Sir Al*<\. Lacoste. docteur F. P. Laeha|H*llc. Monsieur M. Cheva 
lier.

L’assemblée s'ajourne.

de
rè-
re-

LES ACTIONS ‘‘QUI TAM,f attende tjrE la ( uiinmiic ne retir** aucun revenu
„ . , ...... i , , •« >le ce- action quan t elles s,,nt instituée comme p rusent e-1,'iitiui! hi munit m htjts (tott ntioittc nor Ir nuisit1 <t *<< ,11 11 m* nt par * le- partirulien* en autant que tresipeu d<* ce* ac­

tions s«>iit incinvs jusqu an ‘*>utstance du 31 juncier 1ÎT2.
Ce comité s .st réuni !<■ mcrcrcli. U janvier l!*lv. ».u> ItKSOl.r one réitérant résolution .,uVilc a [.as- 

la présidence «k> l'Hon. Al|.h. Desjardins. president. ,, .... .\vvri,., 1;.t 1 !» Chambre de Coiinm-iw pu.
Etaient aussi présents:- MM. Frédéric C. ljirivieiv,^^- |»„K-.uri.ur Cénéial ,1 la province .le Qué-

Armand Chaput. XX. 1. Boivin. secrétaire. ,r.im< |;, [„[ à [„ présente session «le la U'gislatiire
X «tre comité. avant pris connaissance «k<s plainte- que,,,. ,,, ,)V fîM,,n lie. l'institution .le «as ». -

l\m formule contre I aims .tes actions **.|i«i tant . l'int rmédiaire .le l'officier qua-
iifié <!e la (’ouronne. et le jilus, à donner aux parti»- »n Jé- 

ou le> art ions un J|V:^ <M»iii|w>rtaiiit un délai mis- u niable {*>ur lui {H*r-

contre I abus » les actions 
mand * l'adoption de la résolution suivante:

ATTKNDI ()LK les actions "qui tam 
’itires pour le recouvrement dtv pénalités. sont 

mus. dan.* le district de Montréal, nn abus .publie, en autant j ( 
tjue ces actions sont instituées jxar des particuliers. non dan* 
le but de faire observer la loi. mais seulement pour faire 
du pécule, et

de s»* conformer à la loi. 
tout humblement sound".

ALITE DESJARDINS.
Prés id- nt du comité.
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I.A CHAMBRE DK ( oMMKIU’K 1*1 DLSTRUT 1>K MONTREAL

< iiiiucrM*. C»«mhi M on a; priVi. rail une î<*1 U* réforme.
v / /if loi de faillite.
Ln«*ore dans 1»* domaine de la législation, j’oserai par­

ler (I une l"i :1e faillite. 1 nus nies prédécesseurs l’ont de­
mandée, et depuis nombr* d’années notre (’lmiiubre s’en est 
«•ccujkc sans >uecès. Il me semble qu’à ce moment où la 
('liambiv <l<- Commerce propose de nouer des relations plus 
«Imites avec les provinces-soeurs. l’adoption d’une loi de 
faillite uniforme aurait plu* de ehanre «le suecè*. Pour- 

<1 noi n«* teiiterioiis-îtoii' pa* un nouvel effort? Aujourdluii 
qu«* t >\\> l«s marchands du Canada traitent entre eux, ne 
eon\i ndiait-i! pas <|ii‘<h matière eomtnereiale ils soient 
régis par une législation uniforme? N est-ce pas une loi 
uniforme qui règle 1«s conditions dans lesquelles on peut 
faire affaires par chèque*, traites et autns effets de com­
merce? l’onrquoi en serait-il autrement quand il s’agit de 
régler des difficultés eomniercialcs.

L’.XhMINISTRATION 1)K LA dl STicL

l ui v//o jrsflon aux justiriabl s.

Malgré tou* uos efforts, nous n’avons pas encore une 
administration judiciaire «pii réponde1 aux besoin* du com­
merce. et Dieu sait quand nous en aurons une. La Cham­
bre de Commerce «pii ne souhaite ri*,n tant que de rendre 
service aux justifie1*, pourrait être fort utile d’une autre 
façon «*u suppléant à l'insuffisance des tribunaux. Par 
exemple, en vertu de *a charte, la Chambre de Commerce 
-t autorisée, pour éviter les frais et les délais de nos tri­

bunaux ci\il*. à créer un conseil d’arbitrage*. Déjà elle j Mis­
se le ce conseil composé «1 * douze personnes jouissant de 
l’estime générale. Ce* Conseil a le pouvoir d entendre et de 
juger Ie> affaires contentieuses epic les parti s veulent lui 
soumettre. Rarement «e conseil a <*u l’avantage de fonc­
tionner: il me semble que cette* année une in*lle» occasion lui 
« st offerte de rendre des services, et je crois qu’on accuille- 
rait bien l’offre de la Chambre de r< courir, aux services de 
mu conseil d’arbitrage, dans nomb»- «le cas où il n’y a pas 
li u d’espérer une intervention expéditive <le* la justice de* 
nos tribunaux.

Les services epic jiourra rendre* ce tribunal nempêvhe- 
imt pas la Chambre de poursuivre sa campagne en faveur 
le l’améliorati«m «le l’administration «K la justice, soit par 
l'augmentation du nomme «le** juges, mit par tout autre 
mown qui pourra être suggéré.

LA QCLSI'ION DES EXPOSITIONS

On *e plaît à répéter e» mot d’un de* nos grands hom- 
nits que “1 * vingtième siècle sera le siècle «lu Canada". Il 
me semble epi'em ne saurait mieux le démontrer qu'en ame­
nant chez nous, pour le constater, le* nations du monde. 
Le moyen d’en arriver là eC peut-être une exposition inter­
nationale. Depuis quelques années, notre pays a été invité 
,î prendre part aux e\po*iti« ns le Pondre*, de Paris, de 
Liège, de Rruxell s. de Milan, pourquoi à son tour ne eon- 
vierait-il pas les peupb** de c.*s contrées à mu* grande v‘X|m>- 
sition dan* la métr -poie?

Ni ],* projet d’une exposition internationale n'a pas 
l'aeeii il qu'il mérite. Montréal pourrait au moins avoir son 
« \p.>*iii->n annuelP*. c mine Toronto. Québec. Troîs-Riviè- 
re*. Sh. ru-coke. Ottawa. Montréal «>t b* grand centre de 
distribution du pay*. c'e*t 1«* siègi de* plu* grandes maisons 
de eomnu rce, de la finance, le terminus des grandes com­

pagnie de chemins «K- fer et de navigation; et noire \il!* 
ne pourrait avoir son exposition?

Cette question il me semble d vrait être mise à l'étude. 
Peut-être la cause «le son insuccès dépend-elle du fait qu'un 
comité trop nombreux de citoyens représentant différents 
intérêts n'a pu s'accorder.

LES TRANSPORTS

La question d s transports dans un pays comme b* 
nôtre est des plu- importantes et mérite l'attention la plus 
as*i lu<* de* corps publics. On comprend (pie cette question 
ot trop vaste pour être embrassée toute à la foi*.

de m* ferai donc que signaler les réforme* et K** amé­
liorations à demander.

I J.t fleuve et le poet de Montrai!.

Le premier les grands moyens de transports est notre 
ocau fleuve. La Chambre a déjà fait beaucoup pour notre 
grande route fluviale, il ne faut pas abandonner la tâche: 
nous travaillerons encore de plus en pin* pour amener dan* 
notre port, par la route du Saint-Laurent, 1< s vaisseaux d'un 
plus gros tonnage. La Chambre donncia tout son concours 
aux améliorations dan* le port ;g'ilt* n'a qu'à louer les Com­
missaires, du travail qu'ils ont fait pour-rendre notre port 
un des mieux outillé* du monde. Toutes les amélioration- 
faites s rôtit va appoint de plus pour nous, «.n assurant une 
entrée des plus avantageuses au commerce étranger qui vou­
dra s'approvisionner de nos produits.

La Chambre n'abandonne pas l'espoir que la cotutrue- 
lion de la cale-sèche sera poussin* avec ardeur, et nous espé­
rons que cette entreprise fera face aux besoin* futurs de 
notre ]x>rt national.

2° Le canal de la Haie Georgi une.

II faudra reprendre la question de la construetion du 
«canal de la Baie Ce.«rgienne. Ce projet me semble en dan­
ger, si l'on en en it certaines rumeurs qui annoncent que 
l'agrandissement «lu canal Welland commencera incessam­
ment tandis que le creu*age du canal de la Baie Ceorgknne 
•est renvoyé au. calendes grecque*. C*e~t à nous. Messieurs, 
de nous unir et de prendre la tête d'un nouveau mouve­
ment en faveur de la réalisation du voeu depuis si long­
temps formulé par toutes les classes de notre ville et de notre 
région.

3e Les chemins de fer.

1. s lignes de chemins de fer reliant Montréal avec les 
autres parties du pays ne seront jamais trop nombreuse* ; 
il faut que la Métropole soit en communication directe par 
chemin de fer autant que possible, avec tous le> centres de 
consommation de notre province d'abord, puis du pays tout 
emier. Il est plus que temps qu'on se renie au désir géné­
ral et qu'on construis* l'embranchement qui raccordera 
Montréal avec le Brand Tronc-Pacifique, traversant 1* * fer­
tile* . t riches région* du nord ce notre province.

4° Les colis postaux.
Dans la question des transports j’incluerais celle «le* 

colis postaux. De toutes parts dan* le pays «*n se plaint 
«le* taux exorbitants des compagnies d© Messageries. Sait- 
on qua l'heur* actuelle il en coûte moins cher d'envoyer 
un colis en Angleterre que de l'expédier à Halifax ou à 
Vancouver et vice versa? L'établissement d'un service de
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colis postaux aura sûrement pour efft t d'amener les com­
pagnies de M* ‘-sageries à établir tes taux plus accessibles 
au publie.

5° Les rom pay nies tie messageries à Montréal, no­
tamment. ont pris une décision qui sera très préjudiciable 
au commerce. -i elhs la nminti nnent. Ainsi elles ont déei- 
dé de ne plus faire la livraison gratuite des articles d* “Ex­
press" dans les quartiers nouvellement annexes. l a Chain* 
bre devrait immédiatement mettre cette qti -tion à l'étude.

«i /.es automobiles.—Il faut de lotus chauffeurs.
Au nombre des moyens de locomotion que nous avons 

maintenant, il faut compter les camions-autos et Us auto­
mobiles. Quelques maisons de commerce l'ont adopté, seu­
lement il faut toujours être très prudent, car on constate 
qu on accorde trop a la légère dos liecnc s a des chaut leurs 
imxpérimentés. Ne serait-il pas à propos que la Chambre 
mette à l'étude cette question de manière à assurer la coin­
in'tone.*■ des chauffeurs^d'auto, soit par un amendement à 
la loi actuelle, eu par tout mitre mode jugé nécessaire.

Fret par tramway.

Sous la rubrique des transports entre la question de la 
distribution des marchandises par tramway. A cause de 
l'agran lissemtnt «h1 notre ville et de l'augmentation de sa 
population, cette nécessité est devenue de plus en plus ur­
gente. A plusieurs reprises la Chambre s'est occupée de 
cette question; elle devrait lu reprendre pour en venir à un 
résultat satisfaisant.

LA COLONISATION KT LKS UKSSOl lit LS 
NATURELLES

Iat colonisation, ouvrant de nouvelles régions, c'est au­
tant de centres de consommation qu'elle fonde à l'avantage 
du tommeree. C'est pou.quoi la Chambre devra travailler 
« e concert anv Us pouvoirs publics en faveur de la coloni- 
iolonisation; et par colonisation je n'entends pas seul - 
ment la colonisation agricole qui met en valeur les richesses 
du sol. mais aussi de la colonisation industrielle, qui arrache 
au sol scs richesses minérales. tt qui prend aux cours d'eau 
"es forces énergiqu s; de même vvux-je parler de la colo­
nisation sportive, qui grâce aux associations de chasse et de 
jH-che assure aux habitants d s campagne- une autre source 
de revenus.

L ACRKTI/tTRK

les agriculteurs sont avec les commerçants les citoyens 
d'un pays qui contribuent le plus à -a prospérité par leur 
énergie, leur activité et leur travail. La Chambre de Com­
merce doit les ai h r et leur assurer tout son concoure. Cne 
question <jui les intéresse surtout est celle des bonn s route-, 
ci notre institution continuera .%* s'y intéresser.

l/INSTlîCtTloN PUBLIQUE.

La Chambre de Comment a le mérite l'avoir été un 
■ s plus ard nts chan ns de la < - ' l'insti tion. Ses

rts 01 été couronnés de succès, et elle le constate au­
jourd'hui par l’essor donné à l'enseignement c*ommereial. 
Cn dos désir« de la Chambre c'est de voir notre jeiuns** 
engagée dans h*s voie- que le eo minore: et l'industrie peu­

vent lut ouvrir, c'est dv- la voir moins s'attacha r à la pour­
suite des emplois publics et rechercher davantage les situa­
tions din's à la seule initiative individuelle. 1! y a encore 
trop dans notre pays d'init iativ» s qui -omnuilL nt et qu'il 
faut réveiller. Cour stimuler les élèves à lVnJeignement 
commercial. la Chambre de Cornue ne tu p«»un lit-elle pas 
donner un prix, qui serait gagné pur voie d • c» ncours ou­
vert à tous 1 s établi sèment s. Ht pour être pratique ce 
prix pourrait être une bourse à l'Kcole des 11 tub s Ktudes 
Commerciales ou à l'Ecole Technhique.

La Chambre devrait peut-être aussi s'mvuf.er dVnoou- 
rager autant que possible l'enseignement primaire. Le- 
hommes du commere • s»»nt intéressés à ce que les jeune- qui 
h*s -uivTont dans la carrière comment ont tou joins pir avoir 
une bonne instruction primaire, étant donné que souvent 
c'est la seule qu'ils reçoivent.

LKS A Y LA I lîI'S Ml MCI CALLS

La Chambre d*' Commerce a nop à coeur le progrès <1<* 
ville pour se désintéresser des affaires municipal*-. \us-i 
est-il de mon devoir de vous faire connaître quelques-unes 
d s mesures dont j.* souhaite l'adoption.

1° L'ouverture du boulevard St-I,auvent.
Kn tête de oes questions municipale*, je place le pro­

jet d'ouverture du Boulevard St-l.amvnî jusqu'au fleuve. 
Vous connaissez trop l'importance d* cette queston pour 
croire que la Chambre de Commerce n * la reprendra pas. 
C'est de l'intérêt général.

? ° Recensements annuels.

La Chambre de Comme <v * croit devoir remettre à 1 ac­
tualité la question d'un recensement annuel à Montréal, qui 
constaterait h-s progrès réali-é- par notie ville chaque année, 
-oit par son accroissement naturel, soit j»ar -es annexion.-. 
A l'exemple de certaines ville- des Etats-Unis, b - évalua­
teurs pourraient être chargés de faire tv travail.

d° L'agrandissement <lu utarrhe Rouse* out*>.
Les proportions que prend le commerce des denté» - et 

dis viandes sont si eoiisi lé rai* le- qu'il devient plus qu'évi­
dent que le marché lîoiiseeour- est maintenant lmp potit. 
Pourquoi le Conseil Municipal ne -'•* cupcrait-il pas de 
l'agrandir jusqu'à la Place Jaeque—I artier ? Ce projet 
tout en étant d'une grande utilité contribuerait beaucoup 
à l'embellis-ement de la ville. Lequel d'entre non* qui a * u 
l’avantage de voir Paris n'a pas é?é émerwidé de- tiranle- 
1 lalles d • la Capitale Française?

î° L'eneomhn ment d*< t ram w»i v>.

Cette question déjà v iîb* de plusieurs a U lui * e>t «la» • 
tualité. 11 n'y a que Montréal qui ofr»* le spectacle disgra­
cieux qu'il mai- est donné d * voir plusieurs fo - par jour. 
F/eaeombreincnt les tramways est tel* ! 
silde de s'en servir. Ne devrions-nous >..i- renouveler nos 
bounces auprès du Conseil Municipal pour m* Ore fin à 
cet état de choses.

LA Ql KSTInN olVUIKRE

La class* - «e est
sûrement le plus nnj»ortnnt de tous n »- clien*.- a tous. 1*.» 
Chambre ne jumrrait donc pas iv-t* r indifférente à ce qui
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t••ih-Ih- ~an> manquera son ride. II entre donc dans mon 
• • _ r. 1111M i * ■ « i dans trim « It* im*s collègues. d'eneourager 
ni» legislation. on (out mouvement qui aura pour hut 
iim-ii'T un • entente plus étroite entre h*s patrons et leurs

I /.rs hufr Ht rtlis Ultl’tiriS.

I t < Ii;in:l»r« de Commerce "era heureuse, à coup sur, 
• a I t réalisation de ce beau projet, (jui est d'assurer à
i iff un logement sain et moderne, et le plus jiossihle 
l' * o.11 r»- le feu. Cette question mérite sûrement la 
h-ration |<* la Chambre de Commerce.

l u nimlift((thon font irrr.

l a population «T Montréal vient de se prononcer en 
■.•air d«• l’abolition de la qualification foncière. Cette 

• •'U!•■ joint donc de plus de popularité qu'on le croyait. Il 
'!■ a •■>püiT quelle ne sera pas un- cause d’abus ni de

pour b s intérêt' de notre belle cité.

|M>I |{ \UTKK CHAMBRE

-!•• termine cet expose déjà trop long, par quelques dé- 
qu’il serait avantageux de réaliser pour la prospè­

re bel le institut ion,

I Le nni/l-nnijittit'nii’iitinit'cr.soin .

» Mi \<ms a parlé du Vôième anniversaire de fondation. 
\. i mvez pas que nous «vous laissé jKisser cet événement 
ni' 'oiieer à le cotinnémorer. Déjà les mesures sont prists 

h ni oigani-ci un grand banquet publie, qui réunira autour 
!« ' même' taMes toutes !e> sommités :lu monde ues affaires 

de tout le j»a\ '. et auquel j rendront part les représentants 
de lio. oouvenUMIU-nts.

f 'ntt t erenrrs jwhl iijuêx.

Roui mieux faire connaître la Chambre, et donner aux 
uiime' d’affaires l'avantage de se rencontrer, j'ai songé à 
inugim-r une sérié de quatre grandes conférences publi- 
11• ■', qui fourniront à d<*s orateurs distinguée l'occasion de 
•mr traiter b*' grandes questions économiques de l'heure 
récente.

de termine, de voie demande pardon de vous avoir 
tenus 'i longtemps: je tenais à vous faire part d * tous les 

lo jet- que not le Chambre pourrait réaliser.
de >ai' bien d'avance que tous les voeux émi> ne reee- 

l'oiit pas un * réalisation complète: mais ils prépareront h*s
• "tioiK iii im|K>sant à qui de < 1 roi t l'examen des questions 
in 'front discutées, laissant à mes successeurs l'avantage 
i \oir >e réaliser les quelques projets que je viens d** vous
• miiel t re.

Octroi de» Licenses d’Hotels à la Campagne

/l’evpud iln ntnnft' de Li/islahon ndopfe /Hir h non-SrîJ à <0 

sert net* <ht :'»1 janvier 1912.

Ce eomité >V>t réuni le meivredi. 21 janvier 1912. sous 
i présidence de l'Ilon. Alph. Dtsjardins. président.

Fiaient aussi présents:—MAI. Frédéric C. Uarivièrc. 
\rmand Cbaput, \V. U. Roivin. Secrétaire.

Assistaient aussi comme invités: MM. Ludg r revel. 
\ H. Hardv et Adélard Fortier.

M. le Dr dos. (lauvreau. qui avait été aussi invité à 
eette séan<e, a cru devoir s'excu-x r, disant dans sa lettre, 
qu'il n'avait rien à ajouter à <a correspondance avec notre 
t bambic. • t (pie d'ailleurs un engagement antérieur l'empé- 
ebait d'y assister.

A l'occasion dis plaintes portée- à notre ( Chambre par 
une classe nombreuse de voyageurs sur la tenue rien moins 
que satisfaisante d'un trop grand nombre d'hôtels de la cam­
pagne dans la province de Qué*Uv, votre eomité* a reçu in>- 
t met ion d'en étudier les causes et de rechercher quelles me- 
siuvs |K)urraient y apporter remède.

Votre comité, après empiète, a fait le rapport soumis 
à Rassemblée de la Chambre tenue le 22 novembre 1911, le­
quel. après considération sérieuse, fut adopté. Il fut do plus 
ordonné que ce rap|x»rt serait soumis aux Chambres-Soeurs 
pour obtenir leur avis et dans le cas d'approbation, sollicitai* 
leur concours.

De la nature des objections soulevées jatr quelques-unes 
le tes Chambres et des réclamation' publiées j*ar certaines 
personnes au nom de la temjH'rauice, il appert que la dé- 
marche »le notre Chambre a donné lieu à djos protestations 
hostiles et à des malentendus ; que les uns y ont trouvé une 
atteinte portée à l'autonomie des conseils municipaux; 
d'autres l'ont considéré comme un moyen déguisé de favo­
ri' r indûment le commerce de liqueurs.

l/attention de la (‘bambri* avant été apj>elée sur cette 
interprétation donnée à sa résolution, a jugé utile de four­
nir une explication plus ample de son attitude et n. en con­
séquence. chargé le comité di législation d'en impliquer la 
teneur et le but.

Votre comité s'est donc réuni de nouveau; il a recueilli 
d* s informations additionnelles sur le fonctionnement de 
la loi des licences dans la campagne,—entendu de nouvelles 
plaintes et vérifié leur bien-fondé, et il a le regret d’etre 
obligé* de réaffirmer que lis exigences de la loi ne sont pas 
remplies en nombre de municipalités,—que le publie voya­
geur ik* reçoit pas dans lis hôtels licenciés le traitement au­
quel il a droit.—que lis chambres sont mal tenues.—la table 
est négligée, l'attention à peu près exclusive de l'hôtelier se 
concentrant sur la buvette et les profits faciles qu'il en peut 
retirer, —qu'en dépit des plaintes }x>rtées contre la tenue de 
e s hôtels devant !*•' conseils municipaux, rien n'est fait 
pour satisfaire aux réclamations du publie:—que d'année 
en année, les licences leur sont renouvelées avi*e la même 
facilité*, qu'aucun effort sérieux n'est fait pour forcer les 
porteurs de lie nies à améliorer leurs établissements.

Que, dans de nombreux ci*', les membres des conseil-
municipaux ne savent pas se soustraire aux influences que 
los détenteurs de licences mettent trop souvent en jeu pour 
paralyser leur action.

Que. par contre, dos hôteliers parfaitement qualifiés, à 
la suite de divisions locales, politique ou municijude ou de 
simples rivalités, si* sont vus dépouillés de leurs licences au 
léuéfiee «d'hommes incompétents qui avaient s s'empare: 
du vote de la majorité: de là l'excuse invoquée par certains 
d'eux pour ne pas apporter à leur établissement lis amélio­
rations nécessaires pour l'accommodation du public.

Votre eomité croit que l'intervention des autorités, en 
ce qui regarde le confort des voyageurs dans les hôtels, est 
aussi urgent que son intervention dans le bon entretien dies 
chemins que personne n'a songé encore à considérer comme 
un danger porté à l'autonomie des municipalités.

Votre comité, tout en respectant le droit qu'ont les 
conseils municipaux de donner les licences d'hôtels, d'en

J
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fi\. t lo nombre ou de les retrancher dams les limites de b ur 
municipalité, persiste à mommanl r que le nom du }*»r- 
teur de telle licence d'hôtel soit laissé à une commission spé- 
t-iak* (pii ne relève pas direc tement du toto des contribiwi- 
hles. mai- (pii tienne se- pouvoirs, soir du conseil de comte* 
ou d“ toute autre source (pii assure a son action une coin* 
pic te indépeudane.*. Cette commission ayant. <‘ii outiv. 1»' 
devoir de surveiller l'observance de la loi et d insjHvter le-4 
établissements licenciés pour s'assurer de leur bonne ou 
mauvaise tenue.

Kn agissant ainsi, votre comité croit pue la Clwunbiv 
de Commeivt travaille non seulement dans l'intérêt (lu pu­
blic voyageur, mais dans le* but de prévenir plu- efficace­
ment Us abus -i généralement constatés de la vente des li­
queurs trop fréquemment encouragé- par 1 assit rame »le 
l'impunité.

Le tout humblement soumis.
A DPU. RKs.lARDlXS.

Prrsi'f<*nt ‘ht <ontih\

di Dit est déelaré élu premier Vice-Président do la Chambre
pour l'année lOPRPUb.

ERECTION DI LKIMKMK \ luF-PKF.sl DENT. 
M. Adélard Fortiei, V -Pivddmt d- -La M.mtr.al 

Dairv l é*. " e-t proposé comme candidat à ce |>o-îo par MM. 
l.udger Graxcl. lion. Alph. D*-jardin-. Joseph 1 ortier. 
î.cuis Perron. D. Ma-son. O. S Perrault. P. A. Gagnon. W. 
1. Boivin, A. 11. Hard). Fort ti mit M-motte et Alphonse* \. 
Oranger.

Aucune !>roj»o.-ition contraire n'c tant prése nté -, le* can­
didat V*t déclaré élu deuxième \ iit*-piésideiH le la Chamjbr» 
pour l'année lPPRPMd.

ELECTION DC TRESORIER. M. U-orgc- Gm- 
thier, eomptable evpert de* la soc iété “Gojithior (*t Mtgdîev" 
• -t proposé comme candidat à c*e po-tc par MM. Fbon. Alph. 
Desjardins, A. 11. Hardy. Ludger Crave!, t . 11. Catelli. 
do-epli Fortier, F. Bourbemnièrc. Adélard Fortier.

Aucune proposition contraire n'étant présentée, le can­
didat e-t déclaré élu trésorier de la OhamUiv pour Pannee 
PU*M!Ud.

f-

.

f

MISE EN NOMINATION

(Assi'nibh’e (jénvntlc sju’rmJr)

Ri séance s'ouvre le* mercredi, ‘M jamier PUR sous la 
présidence de* M. Frédéric* La rivière. président, à d lirs p.m.

S,.ut présents: MM. Armand Chaput. lc*r \ .-P. : Ft-
Col. A. F. Label le. *X*me V.-P. : Geo. Gonthier, trésorier. W.
I . Boivin. Secrétaire : Rs-Jos. Rorangvr. l .1... I*. I »« >n i - 
bonméro. C.R., C. U. Catelli. Rama.-e Masson. Isaie Préfon- 
taiiK*. < >. S. Perrault. -Tos pb Fortier. A. \. t «ranger. Ade*- 
lard Fortier, T.udger Gravel, A. Ghysens. A. Alachéras. d. 
A. Beaudrv. C. F. Martin. Tamis Perron. T. Rafleur, Emile 
Rolland. F. Blanchard. Dr F.-P. de* Grandpré. J. G. A. Fi- 
lioii. C. A. Lefebvre. R. C. de Ton nance mr. A. H. Harlv. A. 
P. Simar. X. G. Yaliquette. Trefflé* Char|>cnti *r. F. B. 
Drouin. -D T. Armand. Arthur Remont, Randx'rt d** Roode.

I roture e-t donnée* de- articles des rendements relatit>
», i • - * î

aux elections.
\vis est donné du dépôt de* la li>ie* les pre*se*iuvs des 

membres du Conseil aux assemblées de* la Chambre du ( on- 
<c*il c*t des comités, conformément à l'artiele b.*> dc*s règle- 
ments.

ERECTION A RA CHARGE DF PRESIDENT.— 
AL Armand Cluiput. Vice-Président de la maison de gros 
**R. rliaput. Fils et Cie Limitée" e-t prop »-• comme can­
didat à la charge de Président par MM. C. 11. < ait Li. Raie 
Préfontaino. F. Daoust. O. S. Perrault W. F. Boivin. D. 
Mas-on. A. K. libelle. Joseph Fortier. C. F. Martin. Adé­
lard Fortier. Alphonse A. G rancor.

Aucune proposition contraire n'étant présentée. Te can­
didat *-t déclaré élu president de la Chambre pour l'année 
19 PM 91b.

FRK( TION DP PR KM 1 FR Y1CK-PRKSI DENT­
AL le Lieut.-Colonel A. F. Label le. Direct *ur-gérani 
St. Ra\m*n> c Flour Mill- C *." e>t projiose* comme candidat 

ce |K>ste par MAT. Isau Préfontaine, Armani Chaput. 
Joseph Fortier. F. Daoust. O. S. P r raid R D Masson. C. 
TT. CatePi. C. 1*'. Martin. Vélélard Fortier. AV. U. Boivin. 
Alplion-'o A. Granger.

Aucun* proposition contraire n étant présentée, le cw-

FLFrTlON DP S Fr R FT AI RF. M. W. I. Boivin. 
marchand de* nouveauté-. (-t propo.-é comme ran lidat à ee* 
|weste par MM. l'hor \lph. Desjardins. A. 11. ILmlv, Fud­
ge?* Graved. C. U. Catelli, J-»**ph Fortier. F. RouHeonnuMv 
• t Adélard Fortie r.

Aueiinc proposition contraire n'était piv-entée, U* can­
didat est deVlaré e*lu Sec-rétairc* d* la Chambre pour l'annév 
r.UMPlb.

FRE(TI O N IIS ANCIENS PRF.sihFVI'S. VICK- 
PR FS I DF NTS ET TRESORIERS. AIM. II. Ripnrte. D. 
Parizeau, lion. Alph. De-jardins. Jo-eph Contant. L. F. 
Gcoffrion, D. Alas«*n. 11. A. A. Brault, c . II. Catelli. Raie 
Prélontaine, O. S. Perrault. Frédéric* (’ Darivière. e*\-pré- 
sidc*nt- ; 1 lion. d. D. Rolland, C.l... (i. Jtoivin. \ I j * 11 * * n -*» * 
lfaeine, l balde Garaml. R. J. A Survever. \. \ . Ro\, * x- 
vice-prisidonts et MM. .P*B. A. l.auctôt «*t .L»c*pli Fortier, 
ex-trésoriers sont élus, en groupe. nk*mhivs du eon-eil de 
<x*tîo Chambre ainsi c;u MM. R-»?osc-|ih Le «ranger, C.R. c*t 
Fortunat- BeuirR nnièn*. C.R., avo at--«cm-eil- de* r*tt«*
( luimbre, sur la proposition de* MM. W . I . Boivin. R. C. «le 
Temnanc-emr. Oscar Loi-e'll**. A. H. llar*X. .L«^*ph FortRr 

et C. U. Cat îli.
Cette pi*opo-!t ioll e*st adopteb* à l'uiia u i m i t é.
ERECTION DI PRESIDENT DE LA CHAMBRE 

SA NDICALF DF LA CONSTRUCTION. AL N. Simo- 
neau, président de la Clianibn Suidicale* de la construc­
tion c*st élu. membre* du ce»nst»il d«* la Cluitubh* p(»ur Panne*.- 
PdpRPUd. suivant h*s re*gU*mcnts

(V*tte propositicm e*-t adoptée* à l'uuantiiutci1.
ELECTION DES MEMBRES DP CONSEIL D'AIR 

B1 TIRAGE DK LA ( Il \AIBRE POl R L'ANNE PJPR 
P.Ud.— MM. Armand Chaput. Lt.-Col. A. F. RiRdU*. D. 
Parizeau. H. Laporte. .fose*ph Cemtant, Il »ii Alph. De— 
jardins. Damage Ma— m. !.. F (b*ofl'rion, IL A. A. Brault, 
C. II. Catelli. Raie* Préfontaine* et O. S. Perrault sont 
projm-és pair être* élus membres <lu e*e»nse*ii d'arbitrage d»* 
la Cluunbre pnir l'année PU'RPUd. par AIM. .1. A. B au- 
dr\. Ludger Grave*!. A. IL Hanîv. F. BernHeonni**. C.R

CANDIDATURES \l CONSEIL. !.. - can li 
iv- -ui van tes. ct>tmno membres du eemseûl b» cbam.bn* 
iiour l’année* 191*i-1!Md, sont remises entre* I*mains du 
président, savoir
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M. AniiaiKI ,!. T. courtier de mines, présenté par MM. 
.\<Iel;ir.l Fort i« r, A. I!. Ilardv. WF C. Boivin, d. A. Beau-

« I r\.
M. ID îiiiiIiy .C A. secrétaire de F Ass. des marehands- 

■ C .1 i ! I* h r-. présenté par MM. WF IF Boivin. \. G. Vali-
* I it tt *■. .1. !.. H. Mareil. .1. (F A. Filion.

M. Bfdird Rodolphe. minptahlc-" ( ’ hit, présenté 
i; M M. -I. T. Armand. A. II. Hardy. WF C. Boivin. A lc- 

t.ir F« >i t ier.
M. ID it 11 ia ii me Arthur, gérant-général de ”La Presse”, 

pré^. nté par MM. Joseph Fortier. ('. E. Martin. ,J. <F A. 
Filum. \délard Fortier.

M. ( 'liarpeutier Trefflé, eut ivprcneur. prés nté par 
MM Lii.* Piéfontaine. D. Masson, Joseph Fortier. I. miner

< • ra\ (■!.
M. D Arueneourt !.. O. épicier, présenté par MM. A. 

i * • 11 ; » 11 d. . I. A. Bcatnlry. A. II. Hardy. N. ( ». Yaliquette.
d Daoii't Fmilien. d* la J„il>. Reauchciniii, présenté 

pai MM. A. II. Hardy, Ludger Gravel. ('. K. Martin. A.
10-na ud.

M. Daoust .1. de “Daoust, Lai onde et ( ie" fabricant de 
«■h ni--in's s. présenté jiar MM. Geo. < « ont hier, Ludger Gra- 

I. \. F. I.ahelle. D. Masson.
M. de (grand pré, !.. F., méd «in, présenté par MM. N. 

VaIhpiette, WF C. Boivin. .1. \. Beaudry, A. Renard.
M. D< ^marteau ACxandiv, eoniptalde-li«|iiidateur, pré - 

-•■nté par MM. d. (F A. Filion. \. (i. Yaliquette, d. A. 
IIraudrv. d. II. I.. Mareil.

M. D«; Tonnaneour I (maiviiand-tuillcur. présenté 
par MM. Lmlgr Gravel, \V. I . Boivin, Isaie Préfontaine, 
\delard Fortier.

M. Drouin F. B. de la Cie ’’W aldron, Drouin” présenté 
par MM. A. II. Iltirdy. N. (î. Yalhpietto. O. S. Ferrault, 
d. A I«eau Ir\.

M. l.’liier do<eph. de ”La,porle. Martin et Cie” présenté 
par MM. do-«ph Fortier. Alpli. A. («ranger. A. IL Hardy, 
d . T. \ i imind.

M. Filiatrault doseph, marchand «le nouveautés, pré- 
- nté par MM. Alph. A. («ranger, d. T. Armand, A lélard 
l ot ; i.• r. ( )-( ar l.oiseîle.

M Filion d. (i. A. pharmacien, présenté par MM. A 'é- 
1 ,ir« 1 l'ortiei. d. A. Beaudry. N. (i. Yaliquette. W’. F. Boi-
a in.

M. Frig«m A. F. comptable, présenté |»ar M M. Alpli. A. 
i.i.mger. Adélard Fortier, A. IL Hardy, L. C. de Tonnan-
• « *u r.

M. («areau d. ( >. marchand d«* nouveauté', présenté par 
\| M d \. Beaudry. W. F. Boivin, N. (i. Yaliqu tte, A. IL
I lard\.

M. ‘«rauucr AlphotiM* \. Irbraiie. de *’<» ranger Fivres”, 
P rebute par MM. Adélard Fortier, d. T. Armand, W. C. 
Boivin. A. IL Hardy.

M. Gmvcl Ludger. négociant, présenté jsir MM. Adé- 
! a e< 1 Fortier. D. Masson.-L T. Armand. A. IL. Hardy.

M. (iodooiit d. A. D. jdianuacien. présenté par MM. 
d. <i. A. Fi Bon. Adélard Fortier. J. A. Beaudry, (F Va-
tiipiciîc.

M Ilardv A. IL de “Grc nshioîds Limitée” présenté 
par MM. M _ F. Boivin. J. T. Armand, Adélard Fortier, d. 
A. IWandrv.

M. Jouliert S. 1 ). de “Lamontagne Limité**;” présenté 
par MM. Adélard Fortier, d. (i. A. Filion, J. A. Beaudry, 
Emile Rolland.

M. Labrecque d. < ). marchand de charbon, présenté par 
MM d. \. Bt-audry, N. (F Yaliquette. Adélard Fortier, d. 
H. A. Filimi.

M. TiOinay Octave, ont repreneur, présenté par MM. d. 
A. lh audry. d. (F A. Filion. WF F. Boivin, Adélard F *r- 
t ier.

M. Lois«dle Os«*ir. marchand-tailleur, présenté par 
MM. WF IF Boivin. Adélard Fortier, d. (F (F Contant. A. 
IL Hardy.

M. Martin ( F E. de ’’F. F. Martin & Cie’’ présenté j«ar 
MM. d g «se pli Fortier. Lmlgor (î ravel. WF C. Boivin. Adé­
lard Fortier.

M. Ferron Louis, architecte, juésenté par MM. WF IF 
Boivin, doseph Fortier, C. IF Martin. Adélard Fortier.

M. Renaud Alphonse, de “Renaud, King & Patterson” 
présenté par MM A. IL Hardy. Alphonse A. («ranger. J. T 
Armand. Adélard Fortier.

M. Kiel tard d. Auguste, de la “Fashion Craft”, pré- 
yi*uté par MM. Ceo. Gonthier, Lmlger Gravi H, A. K. I.a- 
belle, D. Masson.

M. Sto-Marii* Philippe. médecin, présenté par MM. A. 
IL Hardy. Lu Fgcr Gravel, d. T. Armand. L. (F de Tonnan- 
eour.

M. Tarte Ls-Jo-eph. co-prop. ’’Ia> Patrie”, présenté par 
MM. d. A. Beaudry. D Masson. N. (F Yaliquette, Joseph 
Fortier.

M. Yailhuieourt d. A. marchand de provisions, pré­
sente par MM. C. A. Lefebvre. Joseph Fortier, A. FF La- 
belle, Foui' Perron.

M. Yaliquette N. G. marehand «le meubles, présenté 
jvvr MM. d. L. IL Maivil, Vietor Pigeon, d. A. Beau lry, F. 
Blaiieba rd.

M. Y il le neuve Léoiiidas, marehand «K* Fois, présenté 
par MM. (F II. Catelli. Ludger Gravel, Isaie Préfontaiiv. 
D. Masson.

Le prési lent. M. Lariviere, fait ensuite la déclaration 
suivante :—

’’Plus de *20 andidatlires étant présentées, il y aura 
votation au scrutin secret. suivant les règlements. Cett*' 
votation aura li u le ou avant lundi, le 1*2 février prochain.

’’Chacun d«*s candidats mis en nomination recevra un 
avis officiel «F* la proposition «le sou nom, «vt au cas où 
quelques-uns «Feutre eux croiraient devoir décliner 1 fton- 
neur de sa candidature. ils s«»nt pl iés d«* faire «•onnaîtr leur 
refus par écrit au secrétaire «b* la Chambre: autrement 
leur silence serait interprété comme une acceptation de la 
eandidaiur

M. U* Présklent de la séance* félicite h> meinlnvs ]»ré- 
'«*nt> «lu choix «pi'iD viennent de faire des nouveaux offi- 
« i«*rs .]«■ la Cliamhre. leur disant qu*il le trouva excellent et 
«jii’il pré>ent«‘ t«*ut«*' h's garantes «le suee«'s pour le pr«\gr«*> 
et Pavancement de la Chambre.

Mtssieurs l iiapnt. Label F *. A«1éhir*l Fortier, Gonthier 
et B.ivin, offrent, tour à t«mr, leurs réméré i« ment s aux 
m«‘inhres «L* la Chambre pour la marque de confiance qu'ils 
viennent «k* I uv témoigner et î-s assurent du parfait con- 
t-e»nr- d«* leur bonne volonté au service de la Chambre.

0891
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NOMINATION DES TROIS St’IM’'PAT EU IIS RE­
DEEM ENTAI RES.—M M. Emile Emile Rolland. T. U- 
fleuret C. A. Lefebvre sont nommés sc rutateurs pour pro­
céder au déjM>tiillem nt « i n scrutin. mardi. K* U* février pro­
chain. sur proposition de M. Adélard Fortier, appuyée par 
M. Ladder itravel.

Et la séance est levée.
NO PE.— I.es messieurs suivants ont ensuite, après la 

notification écrite' de leur mise «il nomination comme can­
di bits à Ja charge de membres du oon-eil, cru devoir décli­
ner («t honneur: MM. Octave Lemav. d. A. Beaudry, d. 
Auguste Richard, d. A. Vaillaneourt et l.é-midas \ il!e- 
neuw.

Il LES RAPPORTS DES COMITES. ADOPTES PAR 
LE CONSEIL.

Ftu* enqvêip *ur In Cour </«* ('ir< nit.

Rapport du comité de législation adopté par la Chain- 
hre. à sa réunion du meiereli. 17 janvier PM*.\ sous la pré­
sidence de M. Erédérie C. l.arivière. président.

ATTENDU LM E:
“Par suite de l'encombrement d s affaires en Cour de 

“Circuit à Montréal, le commerce souffre un préjudice très 
“grave, au point «pie depuis quelque- aimées déjà la inajo- 
“rité des foniiiiecaiits. au lieu de put .r leurs collections à 
“leurs avocats et d\n réclamer le montant devant le Tri­
bunal. les pirtent à des agents collecteurs, composent 
“av«*e leurs débit urs. ou aiment mieux perdre leurs créaii- 
“vhs plutôt que d'intenter des actions et de grossir le tmm- 
“bre des causes en souffratice.

“Que d'après les informations que la ('liaml : ■ a r<- 
“çuos. un* cause sommaire ins-ri.e aujourd hui. ne -nu- 
“rait ètn» entendue au mérite avant le mois de juin PUT

“Que eetto situation est intolérable et ne peut plus sub­
sister.

“Que eet état de choses déplorabl serait dû. entr'au- 
“îivs causes, à l'augmentation eonsi léiabh* d s affaires et 
“au nombre insuffisant de juges pour en disposer.

“Que le eoinmeree a b soin l'une justice expéditive et 
“d'un Tribunal qui soit en état de disjH»er au plus tôt du 
“nombre considérable des arrérages.

“La ( hambre l'eiirin le in t million au noue r o’iiont la, 
“vérifier, par une emjuêt *. le bien-fondé de ces plaintes. — 
‘M'< il recboivber les causes et d'y apporter un remède ail 
“plus tôt.

I.c tout respectueusement soumis.
ALPHONSE DES.I AUDI NS.

Ptrsiiîrnt >1>t romifr.

CHAMBRE DE COMMERCE DE PORTNEUF
Une assemblée générait* de la Chambre de Commerce 

du Comté tie Portneuf -a eu lien à Saint-Ravin mil, 
niier février 1 a nier.

I/assistanoe était nombreux 11 pli sieurs qu étions in­
ter. s-anî<- tint été di*.mtéis.

L'élection des officiers pour l'année PM J a donné le 
résiliât suivant:

PrésjtleiK : M. N. T. Paré. Peschambault : vice-prési­
dent* M ï). Bélanger, s- Rasih : s rétaire, M. N . Mer­
cure X envi 11 .

Membres du t Nmseil : '>1 M 
mir: L. Le!*Mi«rneau. St-( asimir; 
d. \rt. Roi-vert. St-Ravmon ! ; < 
d. D. Boivin, Portneuf. A/aria 
Beaudry. Neuville: Dr Art. Man 
M Iloi. St-Ravmond t*t Nap. Déno

Henri <
d ii lien, Po! i : - R

léon A P Ue :
Sim

v-lir Dr IL>m
s l :

! ES FAILLITES EX CANADA

Les faillites, Lan dernier, accusent un chiffre un pu 
plus • « m sj lérahl * que l'année précédente «ai nombre.

En PMI la province ’e Qimbec s't*st -igmilée d'une 
façon partieu’ièrt*. Dans h* commerce d l'industrie «»n v a 
compté <»ul faillites avec une totalité de $7.:ï:»ii..*i p.* : repar­
tis comme suit: dans l'industrie manufacturière P“.o failli­
tes avec un * totali.é de SLSp>.\JVd t*n passifs. dau- le nmi- 
meret* lôs faillites avec d-*s pas-ifs à la -oinmc de S 1 .V.Mf- 

: ï t > et P» faillite- non ela.— i fié*» s avec »le- passifs de
7 sî>.

Pour tout le Canada on a compté l.d.'L.) faillites av»*e 
un ensemble d* passifs de $i:i. PH.P.h; en PMI. En PM" 
on avait fait compter 1 faillites et l.ôl l.fûo.

LE COMMERCE DU (’ \\ \ DA

! e rapport du ministère «lu commerce et de Lin lu-trie 
sur h s relations commerciales du fana 5t. de la Uranie- 
Bretagne. d* la France et de l'Allemagne, vient d'être pu­
blié. Pendant l'exercice fiscal qui a pris fin le .“I mars 
PMI le ebiffre du commerce total du Canada over la 
U rande-Rn t i jn * - est élevé à ; 7M JM *.\ Vont r -L.* 1“».- 
“IJ.qsi en PMo. Il v a eu une atigm ntation eonsidérabb* 
des importations de mardi in lises anglaises et une diminu­
tion d s exportations sur la t î i an le- Bretagne. I s impor­
tât i ms totales s'élèvent à $1 lo.ôsu.sop contre »;'.m,s7 7 
en PM»T le- exportations - -ont élevé* - à $|df>.m;.‘». I 1 I. 
e ont re $1 I'.».»*-’* t.P»7.

Dana la et Etats-Unis. 'Total de SMPL Pl.OOb an lieu 
'c s:;.*»*,*. ,’\M.:>’.>7 Tannés* pré édent . Il v a eu au gment i- 

t i m p m ^ les i mpoî t ut ion- et les i *ort' at ions : im (votât ions. 
*•»■» I. ! I eu PMI au lieu de s „‘:>o.n7 n.ôijn. Exporta­
tion^ *1 1 ‘•.d'.Hî.si11 au lieu d • *1 lb.lôo.7 7S.

Droit- petvu-: 1 sur imjxortation- de la (»rand< Rre 
tacite. **,M.7 ô*;.s 11 ; '! importations d» - Etats-Ci ns 
sèu.7*?sf

l'miiii ■! ■.* ave l'AIlci»* mue *M‘L7 ôo.gl f au lieu de 
s?lo. 1-0, i:,i; <*u PMu.

Importations d'Allemagne *Pu;>7 .piü au lieu de $7,- 
î»ûs.m;i mm.

Exportât ions en \I1 -magne l.*M7 au lieu d< $?.-
.*>01.PM eu PM O.

rnMMKnrf: t r/*à /. | Fl!AM E

I m p utat ions *11.7 * '».*:*. ♦:*» cti PMI au Lieu de s 10.170.- 
00!» en PM0.

Exportât i m-7 s'.*.o;c.‘en PMI au lieu 1 * HM» Is 
l'année précédente.

COMUFJU'F TOTAL 1>I f.l.V.I/M
$7f»T I lo.lMiô an lieu tf* -^fu.'ô.gM1 eu PMI.
Droits pereii-:-*<7go n jj..,, ,1». sôo,7o'.i,707 I .in­

nés précédent*1.
Importation- d'arg nt monnayé et non monnayé*, très 

forte augmentation: sm.ol 7 ,ôsî> en PM0 et $lo,*.MMi.glo en 
PMI : *\,.ô,M.ô“f. u PMI et AI.PMî.I.V» l'année prévéd *tf«
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La Banque d'Epargne de la Cité et du District de Montréal
SOIXANTE-CINQUIEME RAPPORT ANNUEL

Montréal, le 12 février. 1 î>l

I / 11 f tontniires,
1/rvsimrs.

Vus I )ireeteurs ont le phiisir de vous soumettre le 
Suivante-cinquième rap|>ort annuel des affaires de la Han- 

< 111 « * «t le résiliât de st s ojtérations pendant Pannée expirée 
le :;i •’érondu’e, 191 1.

L > profits nets <k* l*anliée ont été de $223,055.(>8 aux­
quels il faut ajouter le solde reporté du compte des Profits 
• t Peril' de l'année dernière soit $32.303.54, ce qui forme 
un eiiM-mlde de $250,049.22. Sur cotte somme il a été pavé 
in dividende semi-annuel et deux dividendes trimestriels à 

le»' actionnaires cl $50,000.00 ont été portés au compte de 
la I» 'erve. Ia<|u Ile »*st maintenant de $1,150,000.00. Cehi 
lai"'* au crédit du compte des Profits et Pertes un solde de 
s , | _ii I0.22.

\ os Directeurs, durant le cours de l'année écoulée, ont 
eu t déplorer la mort de Monsieur Albert llé’o rt dont la 
liante competence dan- le* affaires a été très utile aux inté­
rêts de la Pampa».

Iai mort nous a aussi enleva'* 1 un autre collègue estimé 
dans la personne de Monsi ur Michael Burke, Directeur 
depuis seize ans et \ iee-Pré*fdent de la Banque pendant h s 
quatre dernières années.

Les places vacantes au Bureau de Direction ont été 
remplies jkit I élection de* I HonoiahJc Sir Lomer (îouin et 
de Monsieur le Docteur Donald Hingston, et Monsieur 11. 
Mark land Mol son a été nommé Yi ce- Président.

L inspection des livres et de l'actif de la Banque a été 
faite avec soin, et plusieurs fois pendant Pan-née.

la* rapport des Auditeurs et le bilan sont maintenant 
devant vous.

J. ALDERIC OIT MET.
President.

ETAT DES AFFAIRES de la Banque d’Epargne de la Cité et du District de Montréal
au 31 Décembre 1911.

ACTIF
Iv.pèces en caisse et dans les

Banques..............................
Obligations du (rouverntmeiit 

du ( anada et intérêt ac­
cru. . '.............................

Délient mes «lit («ouvernement
Provincial..........................

Debenture* de la Cité de 
Montréal et autres deben­
tures municipales et sco-
laire*....................................

\uirc> obligations et debentu­
res .............................................

Valeurs diverses.......................
Prêts à demande et à courte 

échéance garantis par «1 s 
valeurs en nantissement 

Pond' de « lia rite, placé sur dé- 
bciituirs municipales, ap- 
pro-uvévs par le tîouvcr- 
iii mont Fédéral................

Immeubles de la Banque (bu­
reau principal et treize
Miecursalcs )......................

\ ut IV' t il res..................................

$ Ll.su.05b.S3

2.5 47,815.83 

499,2 18.15

13,307,899.09 I ».

950.59:.08 
227,<hio.oo

8.50 1.55( 1.21

180,000.00
—----------------$30.523,2< u ). 19

$475.000.00
1 0.830. Il 191.830.1 1

PASSIF
Ai et ni.ic:

Montant dû aux déjiosants. .$28,147,732.28 
au Receveur-(»é-

néral.................................... 93.341.8(5
Montant dû au Fonds e Cha­

rité................ 180,000.00
Montant dû à Compte* divers 392,912.9-4

----------- $28.813,987.08
Al X ACTION N AIIÏKS :

Capital (souscrit $2.ooo.ooo)
pavé. .................................$1.000,000.00

Fonds de Réserve. 1.150,000.00
Profits et Perles....................... 51.019.22 2,201,049.22

$31.015.03(1.30 $3 l4ol 5,030.30

Contrôlé et trouvé conforme.
A. CINIJ-MARK. C..I. 
P. C. SH ANNON. C. I

. I udift lll s.

A. P. LLsPKKA NC E.
( 1 évitai.


